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lie SaateMot

PERSONNAGES

Mikk©l CzeSlaW, 40 ans, paysan à Maisade. chauve, barbe inculte Baryton

Anne, sa femme Mezzo - Soprano

IVlacJCla, «a sœur. 25 ans, robuste jeune fille aux joues rouges, habillée avec soin Soprano

"Trine, mère d'Anne, vieille femme aux traits tirés, avec des yeux brillants et fanatiques Contralto

O r~ti , SUrnaiTtlTlêe
" LE SAUTERIOT ",

| 7 ans, fille naturelle de Mikkel. blonde, mince, pâle, pieds nus, pauvrement vêtue Soprano

Indrik, fils de riches fermiers, grand et fort Ténor

l_© Curé, visage rouge de paysan, cheveux gris Basse

1_© DOCteur, 50 ans, trapu, longue barbe hirsute, bourru bienfaisant Basse Chantante

JÔSef, greffier, maigre, maladif, prétentieux Baryton

Tija \ / Soprano

KeTSta ... Jeunes fill«s de Maisade < Mezzo - Soprano

Marguette [ Contralto

Lénore, la Mère-aux-Herbes Mezzo - Soprano

Soprano

Trois Femmes . \ Mezzo - Soprano

', Contralto

Jan / Baryton

Oslef .... ' Jeunes gars de Maisade i Ténor

Thadée . . Baryton

L'Aubergiste, juif (Ténor). Un Joueur de Quilles (Baryton*. Un Montreur d'Ours (Ténor).

Trois Marchandes (Sopranos). Une Danseuse (Soprano). Une 'Bande d'Enfants (Sopranos et Mezzos)

Trois "BuVeurs ( 1 Ténor, 2 Barytons». Un Vieux (Ténor)

Les Deux Fils de Mikkel (rôles muets). Un Sacristain (rôle muet)

Gens du Pèlerinage et de la Fête - Danseuses - "Paysans et Paysannes

L'action se passe en Lithuanie de nos jours :

Jlux I" et 3° actes, dans la ferme de Mikkel, à Maisade. Jlu 2e acte, à Viazmi, lieu de pèlerinage

Jlu 3' tableau, dans la forêt entre Viazmi et Maisade.

-^«Ese

OBSERVATION :

Le» indication» métronomique» n'ont rien d'ab»oIu. Elle» «ont uniquement déitinées à éviter aux interprète»

de» erreur» par trop grox»ière9. C"e»t le mouvement dramatique et le texte qui indiquent le véritable mouvement.
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Intérieur de la maison du paysan Mikkei Czeslaw, a Maisude. Dans le mur du milieu une alcôve, mi-cachée par un gros rideau u raies

bleues et blanches que l'on peut tirer et qui laisse apercevoir un lit. A droite de l'alcôve, une fenêtre basse et large avec de petits car.

reaux et,sur la planche.de maigres fleurs. Dans le coin à droite, un escalier en échelle conduit a une ouverture du plafond . Au mur, à

droite, un autre lit avec, au dessus, une statuette de lu Vierge, peinte de couleurs crues et ornée de branches de bouleaux, fleuries. Plus

Ioin,a droite, a distance du mur, une table de planches avec un banc et deux chaises grossières. Au mur à gauche un énorme poêle de bri.

ques,avec du gros linge qui sèche. Un banc, deux rouets avec du lin. Pris du poêle. Vôtre pour cuire, un dressoir rustique avec du pain,

des pots, des cuillers de bois, des verres A côté, contre le mur, une horloge et un petit miroir. Plus loin, lu porte. Des chapelets d'oi.

gnons et des paquets de filasse pendent des poutres du plafond ._ Il est midi.—

Anne Czeslaw est couchée dans l'alcôve. Le rideau cache sa tète. Auprès d'elle le Curé et le Sacristain. Mikkei Czeslaw est assis sur

le lit de droite; il regarde devant lui d'un air abattu. Près du poète, Madda, sa sœur. Dans ses jupes, Pie-re et Simon, les fils de Mikkei

six et sept ans, cheveuxfilasse, vêtus d'une chemise et d'une culotte, pieds nus. Ils regardent avec crainte du côté de l'alcôve . Orti est de.

vaut Vôtre. A'/le tourne ta bouillie de la marmite et s'essuie les yeux avec sa manche.Devant l'alcôve, aux écoutes, Trine, mère d'Aune. Pris

de la porte, blotties ensemble, trois jeunes filles; Tija,Kersta et Marguette .Devant la fenêtre trois vieilles Ji 'nmes, les mains pieusement

croisées, gémissent et s'essuient les yeux.

Poeo rit.

Première Femme (désignant l'alcôve)
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Le Docteur ferme la porte, revient au milieu de la pièce et tire une fiole de sa poche.)
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^1 E

l|f b^
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^=
Animez un peu
MIKKEL f

rwf g i ia ##f£
U.ne fil - le?

a^
u . ne gar. ce plutôt!

(se tournant vers Orti)

Ef^EpLeD

près.

Animez un peu
On t'a por _

M JLit

.

Ç£ £ =^$

cresv.

m aà
y v=^

ïe

&T1 P
l

P
' 1 I*

Tempo 1°

?;

P g p |
^p-p

i ^r W 1 1 ' y g p^pMLe D

_ té. e chez moi,

Tempo 1°

tu é _ tais me _ nue et bleue de froid et pourtant bien vi .

^=^N

dS ÉE
/<oco ff jyoco cresc.

> v P i p » p i r »r * p pp g p p
.va _ ce! Plus tard, Mik.kel, pri.é par An . ne,

poco a poco cresc. _

a fi

4)-1 * »rr np l-'fP
T^-pïî * J * ^pT^"^^3

'_>: /T3 J
tr-j- j j>

J_^è u j j j j>

ft—

r

2i l: P

r r

mm ^Animez un peu £Le D ÉES^^2
m par te recueil . lir, Et main, te . nant c'est coin .me si vrai

p*c t i>J J^~-J • —À-
S
MeÉ
8=

i

P^ti
ti- J-

ff g:

~rr
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» t Y fryr pfl.Y ^p-p-M#
'// désigna Aune et Trinc;ae

L^ retournant vers IMtkel.i

* PPÊLe D

_ jiienf tu H-vais u . no aière et u . rit; grand' mè . re. et même un

fe-*
h.« i> « ta

m te p ag g i
t

5?=« tâ^
*¥ p3^

crexcS *Ul [^F=^ s $ ^^
» \>4-

Modérément animé (J -96) MIKKE

L

Irùanattq
x k x k

3 ï
P g g y ^ £ P ï t

3

Ha, ha, ha! ha, ha, hr

(indigné, lui secouant [épaule) L

I 3b? p gj i - s »— _— ^SLe D ^2
pè .re!

[odérément animé (J =96)

Tou-jours i

m.g. 3

W: ^=£ ë É y:s -3-

r n
^^ i iF B i g

J^
;:a

ff

g 1^, 1,^ S P H P É 5

(llikkel détournem e ppLe D e
. vro . gne,Mikkel ! Toujours nié . chant, Mik . kel!

3

la tête. Le Docteur hausse les épaules avec

tristesse et colère) à Tri/ieS ï^^r h=*Le D PP r p 1 g p y p P p 'P

Si le Pè . re ne la bat pas trop,

fE

iSf ^ Z=| .y^

^^ ai"jj~^= t jggj j T— HÉ

si vous la nour_ris

,s"S ^^=

ffi
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Poeo allarg-

Le D

. sez a sa faim. el . le se . ra un jour la beau.té du vil

Poeo allarg-. 33 3 3

Modéré (J = 80)
Poeo rit. Lent («U 66)

J3RTI (d'une voix ému) P
|

m

Le D ^ )

(Il prend son chapeau et ses gants et marckt
vers la porte . Orti l'arrête.)

A .lors.
frTW'ï '

Monsieur le Docteur,S
- la - ge.

Modéré (Jz 80) Poeo rit. Lent (J =66)

à
¥ 3

1dife^
^#jr^fa
i^*3*iti^

m . 6i=*««¥
jt j^-^

¥

S
if»

É
"M—-P f

PJÉ=*=

SUÉEÎ
Mt

m
ne mour.ra pas ?

(avec uji geste évasif) p^ ip=pgLe D
P ? P P P
Il y a u . ne cho - se con _ tre la _

le my- *-—s-

? •

—

z) m
9E» #* * i>

Jv^—ih--K»
pï ffK*-

P ^ (// sort. Orti reste immobile et pensive.)

^^Le D

. queLle tou.tes gout.tes du mon de ne peuvent rien.

T. m p jgu j r^t
PP morendo

m
1 dun.h £ -1Ég> M U1^

ir



Modérément animé (J = 100)

IIKKEL f fc» *.

25

1 i g g v 1 p d
1
r «

Hela-oas! Toi la ma li ne! Que fais-tu

Animez un peu

7- y r m p
i

p
-r

i
> p r ^ p pp pi «r^ p jpi i g^Mi

là rai . de comme un pieu? Pourquoi ne tenuiièjie t-il pas leDocteur.puisqu'ilte trouve à son goût ?

ÉP i
r~3 7 ^-tf&

>^j^
fljl ^ s&

§^^ =**

ï :^*

â=ÉÉ

Plus animé (J- 120)

> »»p'fl | 7t
p p f l P* p P

p
^^Mi

*

Qu'il te la don-iie, lui, la bon-ne nour.ri _ tu

cresc.

re! Quant à moi.

Î3E
tjojl "' jggp

g
ÎILIE jS^

s^ £

Molto rit.
TRIXE 'avec rtjj.-f.ctû'

è=gÈEfe

? j^ p- «p^r^^î^^H^—m*
Et

j'ai é . té bien fou, le jour où je t'ai pri . se chez moi!

.Molto rit.
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Lent (J; 66)

m

m
r j j' j» j m

Modérément anime (J rl08)

di . re que tu es son pè re!

f+ m*=*Mi

Lent (J- 66)

i m
Moi... ou un

Modérément animé (J ;108)P^ S
=fc

?
SJÈ m

p espr.

fpf1£
s -

m 4= ^ S£S 3g f F ^« p

m (à Orti)

É 1 1
y »M *P 1g p p pp pl-*fH-*-* 3EE2Mi

i

au _ tre! Ha, La, ha, ha, ha, ha!

3 S

Ma cas i quet.te! Vi .te! Ap

-0> i ** t»^ *M—' ^W-^ fc"^

ffï
TfT>Pï X *^É

^iTf f t ?

a t # # #H
/IM à f=fE^ I I I

Hë^r i §

C^//e l'apporte. Il arrache lu casquette et l<t frappe avec. Orti pare avec le bran. Il sort es

Animez de plus en plus
3

4> mnrriTP PMi

por _ te! Tu me paye.ras tout à la fois !

nresc. Aeeel.

££ ifSI

2E
»»

Së aàk *N ^4

lapant la porte.) Kit.

( Trine s'assied en soupirant près du poêle. Orti met te souper sur

Modéré (J = 84)



•11

li failli la marmite de bouillie, du pan, des cuillers de tais.)

Tr
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Ê
a Tempo ORTI j» Modérément animé (J=88)

ha—

—

m
Grand' - nie . re

^m
je vous le

*"F^ JiJ'iJ' I^Vj
ail - le! Peut on coin _ prendre ce. la?

a Tempo Modérément animé CJ =88)

*
Kit

wm §rf

dis, si Mè.rt

I ŒPP£

*
si Mè.re meurt, c'est que.. C'est que la

* y K J ys—•"

—

Que quoi ?

iEPS
Rit.

i
**w^i % M

ri-

b* ff #:

£ «tem mW^è- wt &
é

a Tempo même mouv*

j) i
Jy,

p g i i ^=^Jtt7'T^^&ép"H'ppa

Vier . ge ne voit pas ce qui a:, ri. ve! C'est que laVier.ge ne fait pas at.ten.ti _ oi

wg i a ; - 51

T=7
»-*

f _f^ #
f
4= ^fe

ybfc jrj^'iJ J j>;>i Vpr *

Moi, nia vraie mère est uior - te, et le pè.reniebat!



•z$

Poco rit . tempo

M J
|

ii

r
ii S3E5 J—U-l ^«rzat

Vous, Grand'- me - re,vousê_tes vieil

*few J'^ÏJ dt

le, vieil ie! et li

^£Éi =É^5,

S là

4p

jffj.J

g. Poco rit.

S J ^^ J?3
jo a Tempo

»=a=

gppw~^7~ r BE

^^ ~
U£ P^^ ÊÊIÉ

/>

?—

n

frrrt

i-*i

Vier , ge ver.rait tout ce. la... et pourtant...

TRINE (ixdifrnle) f^3 EÇHf £
Te tai.ras-tu?

Poco aecel.

Modérément animé (J: 108)

JiJ 1 V ÉppËppillTr «• -

Voy.ez moi la fil _ le! M:ui-ge ta bouillie, mau.vai.se

j) J ^gdb J ^hn

tê . te! Tu car _ les. tu par les tu p?

Tr

les.
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Tr s=jM l ïïjm
tj to

Et tu ne de .vrais nie _ me être
Ê iÉËÈ

ri te

au mon

nu

de!

to

Ë -Jt>
iJ >-AJ ~"Ji f=T F

^,-
?——J>J=r

ï 3a an
&

Mjir ^ JTTT^^^Tr

t'a fai - te n'é. tait point une é . pou . se.

m iglgm
j

r^- ^n

s
kJL "^U"

f T ^-w

Modéré (J=80)
ORTI

pÉ V ''p p r 3
(Elle mange en pleurant) Kit. Lent (J r60)

3£ P

|g
Ce n'est pas ma fau _ te!

(plus calme, senientieusement )

±=£ ^ b'< r ^ sTr

Modéré (J-80)

s-

Le mal . heur et la

Lent (J z60)

i*fe
i>

«E ^^£

#

Pourquoi
'

ifcfcTr %
uort doi.vent è . tre.

EÈ
f

Ë£ ^»

mort doi.vent è Par - ce qu'ils ont ton - jours e _ té

«EBc
y_j.
fry-i^m a »̂g PPIpp p rg

pfe )y§
'i/

3
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ANNE fgémit dam Vulrùvi) iit(JI.ent(J : 6B)

&̂S m
^ M.f III « :bW

Ah!

MfS
ah!. Ah je souffre en . co . re,

P ÉB rTT^ ^piSi» P r^-^^r^
9S

"./

S§i==P
<?s

^ ^ppp f^jpÉi

jj g J'
r p p g ; r j p p p p g p

p
Je souffre toujours ! Quand donc mon mal fi.ni _ ra - t-il ?

gjg ^T* fTjmm .Tir r n^
rJ

; 3r r r/f fKwmm jx
vresc.

m2^t f=e

ÉJ J. Jv-J—J^ ir^Tnrw^^i tdt

Quai-je fait au bon Dieu pour qu'il nie frappe ainsi ?

jjag jgp > mJ
i g| j êbé h p r p

pr^R^ Aa^ 3

Mè.re Or.ti! quand dois-je mourir? Qua dit le Docteur Sera-ce demain?

3
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I

,

Rit - ORTi a Tempo

Il a do» . lié

m. cf..

Rit.

Ég^É

des goût . tes qui vous fe.rout du bien! Et de .

m.d.\hÀ

i m i Jà
fe:

teEB ipfe

P ' P tP
I

P ^ PE*
i>

««

2^S Éi Œïfe as
«G

* _:

Animé (J-108)
/<</cf a jjoco cresc.M
r i p M p i

—

^^
. main c'est le pé-le .ri , na . tre de

S *P P P p -I¥
ge de Vi . az 1111. Tout le monde i

,btebe« <5
•

_ ;
!

£./ LJU U^
[M

p jjoco a jjoco cresc.

4* r) •
, z=n ± i.œ fT^f p r^—=-=

sjyfr'J JJJjgpg

?

& PMi



33

nrrm
tou.tes lespri.è . res et

F^£
tous les cier ges, pour

f
?ïi-fmm s a

£~WJ âHi
ra $

?-

i
^

Ptfe

Modéré (J = 88)

1-g?
y 4r

vous !

# a
ANNE J»

nrjrrjni s
;#

-rt—

_

=. m "" *•

Poeo rit

m
Oui, tu hs bon cœur, Or.ti, je le

Modéré (J :88)

ÉÉ
Animez un peu poco cresc.

ti Ji Ji i J. g h j
r pp ip p sê

sais. Tu es tendre et dé.vou . ée, et je t'ai. me bien, pe.

$Éf É ii 3± m=3=1
^oco cresc.

S ^~^f 'f- y p ^=É jg—fe^=&

a Tempo Poco rit. a Tempo

f—j— i ^r -
^> p \j j> -mj> p ^r^PT~^r^g^^^s

ti .te!

S¥=rf^
J ^. .-H

je t'aime au.tant que si j'étais ta me _ re par le sang.

a Tempoœ -4 r-f p
\>Mù *f5

r r
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Rit.

fi

Leut (• = 66)

^l ^^W-P 1"- ^U^p s « ï J5 •

fl Iw
Poco rit,^

ro.be des di.man _ ches dans le ba.hut et met _ tez la moi !

fc
TKINE p _?

bi nous en ar. rivons

Leut (Jr 66)

îife ^ëi j éb £
Poco rit.

r€ ^ y^'p* F ^P ;» l,*

Pte J J i* ft m«—

©

w S^^ ^e i

É

if *F
a Tempo

£

Poco rit.

6
JrjrfriTr £E=5

î —

*

*^—»-

comme il cou . vient.

Ê

Vu peu moins lent (J = 69)

ANNE plaintive

m S333* gggs
jflT?TjftJ't**3

_ZÎ 1 9

Et mes petits enfants! mes pau.vres petits en.fants... qui ont si grand besoin de moi!

1
EGE5

y. ' SS

f?Çf p

vP^ir

/:

£iE_«_tz«^_. v- 4^*—
'S 5-^* ?&
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l.eut(J = 60)

J* i <K "F
si grand bc - soin..

Kit.

Mon Dieu! Moi! Di*u! Mon Dieu!

EJTIi^^f

5^ "T-t if

*OT

f fecc

ijlF S3ZH **-^ #

É
(W/e sanglote.)

Un peu animé

^^gi^pse éi

eupr.
Si je les es.say. ais, ces gout.tes ?

r\
ÏF^

V> i t ^^ S$lM=É ^£ S
P

^L
p

W:
^ t V ÏEEÈ m

VB 3 s;

v^

(Ortie les compte avec soin dans un verre
%
verse un peu deau dessus, s'approche et la fuit boire.)

Lent Jz60 i: ^: Ijf:
. il ï:

8.

^pi prifpe pÉ=^
p.

1 prpr p ^^ f
/>

,
*#

g^ » p â **
tm ^

IM A

^

l
Tn peu plus animé (J =80)

t Orti sort de l'alcove et

s'essuie les yeux avec sa manche. Elle prend son rouet, s'installe près de la table et reste pensive. Trive s'assied en soupirant

Près du poêle.)-

u J ^—

-

H L—.kï délicatement Kit .
*

i m* 4i^M ^#^ fiÈ! PP# ^ IRlF^P^ iS
yy e-*//r.

g^ gHfe <ty ê ê
dim \* x m
iâ i^ P *5 "^TjJ iœp
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fOrti se met a ftler^ Loi/g sile/ice.)

a„ a Modérément animé (J =92)

**& i

*
**

ORTI (*ok/ doucement) pp m
Sur la col _ li _ ne ron . de

r ' pp
"

miip tu es pris !Cu.'ur mon cœur, tu es pris !

fez
Et ses longs bras qui vi . rent.



:«7

Aiiiuié(J_108)
' s'ijtttyroHijiUMt )i » ' * igttvroHi)

*$ r J

i«

ÏEÈ v'f
Grand-ine - re! Graiid-niè . re!

i
*£

Si jal.

TRI NE
,1:

Animé («Ll08)

)»Jtf* * gĝ i as
Quoi doue?

^^ *£
i i

Ï=Ê
lih

J
m 3=È m *=t

»:p
esj.tr.

^F^
i:

rresc.

r p ppp i7 7r p 'P P't ^^ i r r

lais au pé-le.ri . na-ge,moi, de _ main, au lieu de Mad . da,

i j, -.s

je ne

HJ^i s J==è£ à É mE « gg ^4? i #r^
p i ~>j

& à S5§5fcf?f Pffc 3T
Plus animé (Jz 120)

|¥ffp p p p p 3-lf~P^ l

J hJ^ë^ yS
laisserais pas laVierge e» paix a -vaut quel . le uait eu pi tié!

(

JU-
i ^ri^iuU J

—

'J.^
iî^

#^

F î?^T
1-

l^ il <3Z

*t 14
EFÏ

3*; t*ttpj> '

r ^ 3f t r- f
TKINE

<« ' -— ; = L-*

On n'y prie pas tant que tu crois! Tous les gars seront là, on fait

i
J^-jt :.- g J-J:

EÈÈ)
I . «a7

S
p If

p
A.
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Tr fn
\ r

p p ir^pf
cresc.

^^
bien plus de pé . elles en cours de rou . te

r :>?

késà^
£FfW

cresc.

3§d

Qu'on en con . fesse à l'é - gli

-J-

F=¥

i

œ
cresc.

i

fefei
f
i J*

Ii?S£:

a^#

g . -«ME

*=F s>-=-

ORTI Soupire) P Lent(J-J) /«o//» r?V.

ÎEE3E S ^fESÏÏEf ^==F
/mû//« cresc.

la doit ê . tre beau quand me

ni i^s jssg^ ^ GŒ8E E4^ :

t

|

g~1 ^^^

Lento (Jr 69)

EEÈ
JP_

E=Frn'f
=^=^p^^

#1 E
In.drik, y se.ra - t-il?

TRINE

*~fl fc

Lento (Js 69)^^ Se
js ///o/^o e*pr.

f
ïgiar-a
3=

s

s
i

Pour sûr!

r F

ëé

ipp : ^T^^Pi
/» T if

:* g
;

Tr

*> /».'....'. - « . ...... j _:_ !.. ..„ *;l 1«.

f

Qu'a-t-il donc, mieux à fai . re que de couj-ir le co.tiLlon?

dim.
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i Kntre Muitdtt une t m seam de luit. Mit le pose près dit povli . ir coupe une t'un.

Très animé (Je 63) avec légèreté

Foeo rit. y=
M. „.m E2 sné pp ^ «tÉ

'7 ri
\t T

S S» feL
1

5^ #JT
i I

rd"g

y/«co cre.se

.i^J-A

*^^*^=±:̂ m &.-

F* P

rAe rfe /<• '•. s'uppuyr au poêle et mangf.J

h * èè à' èè

ORTI S-y—y- v y w ^
Mail . da

É
y vas -tu de . main?

MADDA

!S ^^-^-y-

Par - dié ! Veux-tu ve

4 m ? £r
-»-=

T3 T
3^ Ij®.

I ÉHÉ*
f* r= r

l'Jfudda va a l'escalier et commence a monte, lentement

J

É r^p ip p p ^m^=^

i:É=g
A quoi ça sert - il du vou . loir ? Tu met.

mr aus . , si !

il
NS^ 1

jrfl . j

?
-j—j> ma •rp^

•-»•^ ^ f

f f^

pp

i é
p
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M*

i mm 1

i

!
i

''

tras ta ro . be de fé _ te?

M

if^FjM-jitM^W fhfhïsài
Tiens! on ne va, pas aie - gli -se comme on va à l'é

Ma

P^ mi
Dis Mad - daL. et In . drik?^

ta . ble!

m 5b

g^i jp bë

=1 Ém
îf

te m

ij^ap
II

m
y

ii*

^M^V^
^

(" moqueune)
On peut bien deman - der.

/ U C « .1 r ^

y=r=jiHJ' j g i hJ'ip «p |ipi
(t

f
j^Ma i&r*r

Tu cherches donc un a.mou . reuxSaute . riot?

jOIU£g
r///j

M

i§j^j^-^-^

SÈ ï

"fUp Y'-"
1 ^ff̂

Ss^
jt; marc.

il
Î^T^i

Éfe
*f

as

ï. ft n,f^

«f

S



41

»É^^ ( Mui/'/u sort par la porte en nuuf. Silence ._ La

On ne te lepren.dra pas pour ça!

*p-+t—

^

Mad 3^
Pas toi du moins!

jtuit tombe. Trine murmure des prières.)

EU iŒ f
^E ffl ^dt ^sp

f r^f f*cresc. £.

« S
i

ra
-•-«-

-ES

f^
n_j"i3

fp

# à P
j ju; £L£S
?

S^l
m à à à à è à

y—y—.^^.^=s
:^F m* p^f p

1^ I

^ -*- « , J -*HéJ

I f
i g *

Fï »=è ^m«TH

;ss
j^i i

dim.

è j mf

f~f > M g
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Très modéré («UJ ) orti p

p s p m J -
Grand' - mè . re, si ce . la pouvait servir.

Je di.raia à la Vier . ge "Prends-moi à la pla . ce de Mè . re!"

Rit.

* F

m
a Tempo

TRINE P Rit.

j y?Jy g j I 1 ; j | Jrpju-i_t j 1
1

1 J i

| p p
i

Mourir pour quel _ qu'un, c'est vi . te dit!

a Tempo
Mais le fai . re, c'est au.tre

Rit.

É
Plus lent (J; 60)
V

ORTI p
l
- mnï l

- '

m 1 y en a eu?

UJtJiJUiJiPiiJi.^ 1

l|J *==*Tr
=*

#
cho . se.

Plus lent(J = 60)

Il n'y a plus de gens capables de ce dévouement - là. Oui,

3fe3
P£fP ^ ^

dim.

a^ ^fe

ê

S
dim.

\né
~

rallen

m
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Kall.
(mystérieuse)

y u u m0 illS leilt (J = 69)
P

Tr

Ka.ti Dounibra. Kt c'est la Vier . ge de la Cha.pel _ le Noi - re près de Vi . az

e^î te- éd^=És 5E

^7r r
/ff« </0

/»/»

gJ

ggË
£=* m Mm

(Orti se rapproche de Trine et s'accroupit près d'elle.) ^Plus animé (J =88)

ti, que fit - el .le? Pour . quoi la Chapelle est-el. le

I é^^ ÊËfe =t=$=^m =*=*f=&= S:

i^fe» «Je *^
S'
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Tempo I°(Jz69)

!e£ï ^
noi . re/

TRINE p
Ai^iitfc= * > ^ l l

J ^P f'

Tempo I°(^69)
Coin .. nient raconter ce .la?

*H JÉbEEElM
ÉffaÉ

Poeo rit.

^^f
#

&
=s§

3^^ si—

i

Tir PP 1 ^
t*

^ u
Lent (J = 60)

ÉÉ ' i J> J>^^ *
Modéré (J z 80)

4=^Tr ^''' p j> ^ ji j» ji ji i
Ma nie _re l'a con.nu - e, Ka.ti

? «^

Ce .tait il y a long .temps...

*m § i i =*!*?=

S i" * f r-

SU=p
t ^ r

g STr

f JiJiJ> ' ^ i ' wwp^g&zz^pm

bra,Douin la la. van . diè . re U _ ne bon.ne pe.ti.te feiii.me travail

3

l'Ti J = 4 w—;i
4 1 I - jn j iM

-r r- T f

a ^
r t r, r

i
:

f r IfÇ C? * r ^CP ^ r

21
cresc.

f' i) J' J' I ip J> J .h J) 1 p l'T J I ^^Tr

.leu . se, mais a . vec un coeur qui flambait comme une al . lu - met . te. Elle a - vait

m mi w w^mw
m J- J J JH-J» J J J .h J l>.hj Jl =

-&- -o-
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ft-,1—t,1jJ J^jJJ *

Animez uu peu poco a

t > \ i wmm

Sh

eu un enfant dun sol . dat.

3

Un jour son fils é

j- -nh"M_ F*
J J J Ji =

:?2JQI

T
P*F=

-«-

J>J J J ^ //oeo cresc.

J J. t J J»

r^c^JLt/UFTV

yoco cresc.

Tr

Animé (J =112)
2_

/wo a yoco erese

3 5^£E=5 !^ 1

J
j

£E=5Tr ** » *

court a tr;< . vers la fo . rêt, En . tre chez la

-*-» '-L-m • a u «

-"'J J» JJJJJ =s
u

TT sr
= t

p^^Tr £
Vier - ge, se jette à ses pieds, pleure

m
>—$ rj f^r f—

p

-^

a \ i j j

~
F <

F '



4P

Rit. multo espress. u
Très modéré (J =69)^Tr 5

"Gué

Rit.
ris mon pe.tit! Prendsma vi.e, laisse la sienne!

m P=F tfm

m
p molto eapress.M X2..

^ * f*

Tr

^o//o cresc. ed accel.
3

fâÈ

Tempo 1°

(mystérieuse) n

ppih'p r p
t

i p tpp p p i*=f i' jj' j .m
Dis, la veux-tu nia vi . e? Dis, larends-tu la sien, ne?" Et voi . là

Tempo 1°

tout a

i 3teE EÉ
* 4

sai

oto^o cresc. ed accel.

^Êê

pp
1 i i

ai

Tr J j.j.j j^jj'M j j J

fe//e te/atfj

g5 ^ ^5
w

—

*-*

coup, sur l'autel, que la Vierge fait trois fois un si.gnedu tê.te, comme cce

.

ï p!0ià pi\ pfÉÉjl
J4-j4#j i=i

^



m
Animez

DRTI f
47

a Tempo

j p pm B p i "f
i r J

Poco rit.

Tr
M Je .sus Ma.ri _ a! Et puis?

n~T ^£*P^ r—r=—
Au même in . stant, l'en, faut gué

a Tempo — — Poeo riL_

a Tempo Animez un peu

rr^rt
a Tempo

P t MPPP'P P

i

Et puis? Ka _ ti? Dites le donc, Grand'me . re!

yI S?
rlt

- Animez un peu
a TempoM

é

a Tempo

È S fei
W yf̂S£=1 F *f»/

ai
lJos i £Eâ

i_ &m
?s:-

Modéré (J =80)
lL =P-^^

i J^ i' J^ J^
^5

poco cresc.

h =5 =§ =5 i)
Tr #^* *

Ka . ti ren.tre chez el - le,

3

• m
se met gaie . ment au.près de sa fe

EE^ ^
; r r f j—*-

â^
f p~7 r r r f-/wco cresc.

-trf=T^r^—r^r ?

i

Animé (J =108) .?

^^T^—h-inHTr ±x S5^
A.vecson fils

à * ^zz=^z *=F *—

#

sur ses ge . noux. Soudain el -le pâ_
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cresc. ed acccl.

Tr

A l / Fût . CO- UVLVl.

yi,
r

y g J JW'
i p *—p p «p b i y fr

r
.lit, se pen . che de . hors comme si elle en - te;

4s jjgj
eoniine si elle en _ ten . dnit un a.p .

mm i

f

^rj j^ gggja k it—

-

a
cresc. ed accel_

£=±I PP=S É^S £
y - sp i"

Moins animé J;92



Un peu plus animé (J =80)

49

Molto rit.

fo^ WM >J S ^jij
>
^^^j=3=i^44J-|J - i

te
Les voisins s'é . tonnent, ils mon - tent ihez el - le, ou - vrent la por . te.

Molto rit.

aflo=g s
te£ r ïi ^3 àmvs-

2» i *~t
t h^Zâ ±-&m

r
s^

3TT

l,ent(J = 60)
-m.

œ É ^È=SBSTr Ê
_ti

£
gi . sait

_J#_

toute rai . di

M
se

e, et la cou

\±

3^^i Je iS «p

Tr

1
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Tr $m
Rit

ÈË=Ê=É
ue n'avait

3

noir que Ja

8-

ËE

niais pei- . son

g- Rit.S— ^

teS61
;£ te 3

Très animé (J-144)
^OHTI (agitée) j>

steat'^feË PP I
T >r ^^^^ pdtesEÉ

Oh! Grand' - nié re, le voi - le! le voi . le! si seu . le .

Tr te *^*
vu.

fiï&L

Très animé (J : 144)

*

M*/* C7VWC.

j J J i ^ J

S
y p

T

g SSsaÉF^
ffifeê P

te *
^ JL; tl

Pf

^^ *=p

mufto cresc. jK.

P "P P
ment il n'y vait pas le voi - le!

mmp^p^
molto créai4

.

u >r^ J iTSK
flM J
m^fîi

Hèhhi
J^
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fffiftFf

Cédez
espr.

7 i i

$
^ jÉ 7i-E£gd

Pî PTl—

É

|gp

rit

fw-
VHP-

dim

WrW

i Êpg=g^f
iH=JN

înf7
Kit. />

X)RTI

^ j i | p
ii^y« <>

p
^te*

Modérément animé (J =80)

P P P p p
Et de puis per _ son. ne n'a plus o_sé?.

pm ferfffijffëw m fîi —*-=
r r p

?? ^r~

mm4 é^è
?'r r' r p- r

3m£ :e

I
^ËË «=

r FT * -1 r p~r^^ t r^p

g ^ ip
p p r^^ ê

. se. riez vous, Grand' - mè re?

TRI NE J»

> * ju, Tïjonr ,̂

Il faut une â _ me jeune et

1a-v m i
r r r r Mf r^-f t- p

i = ^j 1 1 3

/>j»

i^B 5fe
-&-

i*_L—-t# r p *^£ii^p r p

*
(pensive) p
£ PP

En hi .

ÉiÉ * Êtes!j i J> j^^iTr

frai . cht la mienne est vieille et des. se . ché . e.

*^mm £ à

if* Eff P PlrFT
S i Mi Mi Ê
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ÎËE
.ver peut e

P f P P

a

—

wi=m
tre je pour. rais.

"p r p
p-

Il fait noir et froid. et le

i m9T &? W. A '±*i*« ±ktu F
3C ~n~-n-

a k_v
Rit. :,

== Lent (J =66)

p très expressif,

TV *^5
FF

Pè . re me bat, et je n'ai au . eu . ne joie. Mais maiii-tem r?
S ^ ^è

33=
3

Poco rit a Tempo
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.a Tempo

ê JEfeij iJ
j ~ZOp g .h $ j^^ *

oui, on mèueu.iie vi.e de chien, mais on y tient. On dit

I s ^s

•* fc r J.IH Bp SF^ ir

s i>

df. ¥
§ 36==1!

l>3

p

p J »j>JiJiJW> l «r
t
jt t>

i r
t -

(silence) ^mTr ËË

bien! "Je doiuieraisma vi.el"

#teS
Et puis...

Cédez

Ljiiurnç X* $* ^m
a Tempo

fiSiÉ tortma

m
Q?F

dim.
fT îf=^

tst ^p
tg£fe I© as

i5
Ê V—

'Ze clair de lune entre par la fenêtre.

Dehors on entend des voix d'hommes qui chantent)

Légèrement animé (Jz 92)

%& S Jjj
f

1

<3^

PP

ffl^ft

g^JM
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liT TEN.
•mrhrf- m F g g _u m wm

Sur la col - li.nerou.de Tourne un mou . lin jo.li, Moud-il fa. ri_ne blonde ? Cœtrr mon cœur
«'• TEN.

ste1œ wtm ^J J I J J* I ^ É
p p f

J

i

J rrrp rr 3
Sur la col . li.ne rou.de Tourne un mou. lin jo.li, Moud-il fa . ri.nu blonde? Cœur mon cœur

1™BAS

ss
« h r r

r
i ptt r i

r r
r

i P § mr^
Sur la col . li.ne ron.de Tourne un mou. lin jo.li, Moud-il fa. ri.ne blonde? Cœur mon cœur

2i' RAS.

J J | J J é i^^3^ £
*

Sur la col . li.neroii.de Tourne un mou. lin jo.li, Moud-il fa . ri.ne blonde ? Cœur mon cœur,

<**-

M -£•

asBf

g Ppr i^£=£^y|.T T
r* p r i p

tu es pris. Et ses longs bras qui vl.rent Mè.nent la ron . de de l'amour. Li . go!

pk=ff^2f T

irejj

X e K

r r r i p-p-f# PP J
I f "

J

tu es pris. Et ses longs bras qui vi . rent Mè.nent la ron . de de l'amour. Li _ gol

ggpg
-»—p-

p p r r i r r

* . mm 'j—W
ï*m

tu es pris. Et ses longs bras qui vi.rent Mè.nent la ron . de de l'amour . Li _ go!

?k p j'

r

è ép—p £5^ f
tu es pria.

*

Et ses longs bras qui vi . rent Mè.nent la ron

tfr *"

. de de l'amour. Li _ go!

I qfr
*• * *•

«



m Poeo rit

.

Animez un peu
orti yM $£W l

!
i P^E^

Voi . là les gars !

&FBS ^feWijT-^I''
1' T

Li - go! Li - go!

pIBP jtfrf*'• T

1™B

îi'B

m,
Li . go! Li . roi

w^w

^S
Li . go! Li go!

Mw^ WfB?

*
M

Li . go ! Li . . . go !

ii i»„„„ „j* Animez uu peu
ctr^> tri' 4r Poeo rit. u _ r —

*£ P Mm % W=fn w

UttrLttrLfiCr» 91
/> C77JSC.

SE TV"1 M :

fc ^ "g ^P P

Tempo 1°

È . cou . tez, Grand1
- mè re!

; fï u >tT t

i
I

$
Sur 1h col

86T

lar- : _ col

m 1« B

iS

Sur lu col

S
Sur 1; col

<NS iifHJ J rh rn n^
2

/> Cors dans la • coulisse

m
p.

*



i v I I jj fJiV' p

Je re_con _ nais la voix d'Iu

rrrr^ r j g g
li _ ne ron . de Tourne un mou - lin poin.tu, Cha . cun dit

$nrFJ$ m2t . T

_ii_ne ron . de Tourne un mou . lin poin.tu, Cha . cun dit

m p p r ^mireB

P
.li-ne ron - de Tourne un mou . lin poin.tir^. Cha _ cun dit

g m J j m m2' B

p
li . ne ron _ de Tourne un mou _ lin poin . tu, Cha . cun dit

i mrhsn r^rn
n =T

1m i
* M m i

H r ? Jf~3iJ>
l r j j

fe//e fredonne avec eux)

m m

drik! C'est la plus for . te!

pg
Dans ses deux

r r f
p &l«T

(O t

qu'elle est blon _ de, Cœur, mon cœur, le sais-tu?

P^=^=4
Dans ses deux

m
qu'elle est blon . de, Cœur, mon cœur, le sais -tu?

^rfï r r M m
Dans ses deux

qu'elle est blon . de, Cœur, mon cœur, le sais-tu?

*<HrH è m
Dans ses deux

m .
p-

?
qu'elle est blon . de, Co'ur, mon cœur, le sais-tu?

•?_ N^i

Dans ses deux

*§itf
*£. ^3 52: ^L

A:'

n-
j 4 .»

^Vji^p^
É



p 1 1 n tJ i r r

brus de blon - de Dan _ sous la ron de

*ÉÊÉê i

d̂es a.mours.

57

l^T

*>• T

£
bras de blon . de Dan . sons la ron des a.mours.

m«fier rm m
bras de blon - de Dan . sons la ron de

P.
—-m—-Pimm

des a.mours.

în'b m
bras de blon . Je Dan _ sons la ro< de

TTTPr
des a.mours.

HÊ É
bras de blon . de Dan . sons la

«sa 3 3
^~?\

des a.mours.

OlrJjfg j~n
ma7f

S i
4 j#^^ 1. ^

m

Poeo rit. Animé («Ull2)

l'-'T

l<! T

in B

»e r
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1 t

''P p
l'T

At _ teii ^ dez Grand'

Tr à
f

'

i
jiTTi^

né . tre pe.ti.te sot . tel

k^l J J =±=4
cresc. ed accel.

^ ?^*F ^^gf: ï:

'ES I^AJgp
=pyl

y-

É
a Tempo

£ P
p -g- t P

me re! Voi.ei In

*m i

drik qui ap

a Tempo
,

S-±—MP iyà—¥* w=SL

\
\W? \ f*Trfr T7 WXMàs ~Wf^[gf

p

ZSâ fe=* te
1=

dfc:

it=s5^z ^ .ff gg
r

É
cresc. e poco accel.

ÈÊÉ
r j p ps=? p p i ' r

pro . ehe là - ba* :sous le su . reau!

n j j j j i é=è

Il re . gar.de la fe .

$=£ •J m

m mm m m
cresc. e poco accel.

^-**ym / ^ -p

m (avrc élan)
Poco rit.

' p

ne . tre de là - haut.

A .

—

. _^L

Comme il est

2C J_ JL J «Lm &-^~ W cJ s
%

molto cresc. e poco rit.

W^ 4"- ^
-<f

J
-fc^-jr«f * -fif

J J J i J



Modéré(Jz72)
TV _ 3

5Ï)

TRINE Poco Pit. L,ent(Jr66)• nvi^x^ roco ni. ucu»w:»w — _
- ^—

El -le veut pri . er,

Poco rit.

E

el_ le veut ac.coni _ plir, Dieu suit quoi !

ss*

44

r

^ i
rf ^

r-
—

-p ?
- v~

b-s

ORTI (regardant toujours dehors) Modéré («L 80)

wm
Il res .te là.

.

j j luji i j'ij'j' m >BiJj»gTr ^^ 1
Et au fond c'est la fo . li . e qu'elle a en tê . 'te !

P 3§ j — j j m
Modéré ( J = 80)

iB l; 2 É
F^p —IjF If

a ai â
P

ta r

I
/»

Animé (J= 112) Vu peu retenu

m - T iJw^B ii

!

''T' m, 35 t y J'to *»P

«^

Ce n'est pas moi qu'il es _ pè . re, c'est Mad - da. Pourquoi ja

É ï fc± Sd^=fâ i
^ X

J^
± k

/?/»

^ËËËÊ I ^r^:

r ¥
IS r̂ ¥ ?

! .

J

* * •
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{elle porte la main a

.niais per. son _ ne ne mes

±J5ï
-a-

pe moi

,

3zi>J= ^^$=$p^m T^zr T^3T

I^=P9^ ^ jis ra
s

F^r- *f f
i—+

non front )
rail Très modéré (Jz69)

,
ORTI ^mfeË V

P P*P P£
Les bou.leaux em . bau . nient. La te . te me
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Poco rit.

P 3 Lent (J =66)

ï^fp pT~^^
Je n'ai pas le cœur à lbu vra . ge

.

Tr

à
Légèrement auimé (sLcfi)

*--=- i > -h
i r i i --i^Wr l i¥ :£

Chut chut, le voi . ci !

dE
INDRIK (ouvre la porte avec précaution) (appelant )

i i i

Légèrement animé («).=66)

Mad

m i i i J

In . drik!

r f
p 't * *r77~r Ï^Ë

da!

-s»-^-

Cest toi, Sau.te.riot? Ap . proche un peu!

W à

-i-

r r- pr
' J

*-

f»P»
TT
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(Orti s'approche Arurcu.se et souriante )

ÉÉ w
p$

¥
Que me veux - tu, In_ drik ?

t i Hlr ê g*
Mad-da est-elle i .ci ? Va lui

É i r^l ^J i f^!t—¥~m ffj
'i

5
¥ if : g ?r

~ YW r

^ r^- J J- JtJL s
#oco cresc:

A- i W
uz

f^T~ W
i
w=& F± te lipnHtpf &St=*p£ r r r' 'p

di . re que je lat.tends là - bas sous le su.reau. Cours pe.ti . tebe

Pi g iy Jf_jf

=§33
£ f%^r-ie=&

ORTI ^^i t i IEEE
Mad . da?... Ah! oui ...

£
let - te !

JWJ-J ^ .L

i r
'

r r r
Oui je vais lap . pe . 1er. espr.

^^
(Il lui prend te r/ie/ito//.)

' J i i

'

Com.me tu me re _ gar . des! Tu

± J^ -J ,i
;

J i^~^J
3S

te;# M 3§

,>: »
J

Ï
J

j- ^J J n
J? J i

iwo cresc.
,

*4-^f

—

i

? r-TTT rer TF'
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i.

(// SQTt* Orti rt.vtt• prttsivr m regardant la porte-)

ps^ m
vous fe.raispeur a . vec ces yeux là!

>
I

J J M ^mm r ffrgf , ^f4^=tàm? r

s^ S'- 5-:

I fo •

iv
TT'

ORTI («//e monte rapidement l'escalier)

y - * r * ^ =£=£ «
?

Si! Il le veut !

*
TRI NE

£eè E ti 1 - =fc
g 1 1 4 *

ftEtf i
giftù

N'y vas pas !

s^
-

J J JJjj-, ^J J J. o
l

""
F

;

f

'm
p

cresc.

Â~A

i ^
—* -r--

z^:

? #• *•

Ë§|

V

m
-Q. «_ /wo//o rff'/W.

£53?
3>

=5=
77 •

?7
^fr
"ï7

"

riJ _- m.a*

J^JJ J J J J s

L,ent(J=J.) TRINE
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Tr &3=$ÊÊ&
Ah!

3

;$

h uni mes !

ï t

cresc.

J-&
f

OTJ

r-mj—

j

-4H3Um 7T
p^

Légèrement animé (J=92^
I
er TEN. m
Sur

2'' TÉN.

col li _ ne ron de Tourne un

te*
mou

?
ta

Sur

ire bas.

col li . ne ron de Tourne un

§S
mou

^
Sur

2 U BAS.

la col li . ne ron de Tourne un

m û
mou

S5
Sur la col

Légèrement animé (Jr92)

li . ne ron de Tourne un

*# m
f

mou

f ?r

* -rè ±—±^-+ i
Lr T—r Lf r-/ LT Fœ #—

—

P— r P—P— r P

I rF=^ =t

ÊP
.lin d'a.mour. Il tour . ne sur le mon . de, Cœur, mon cœur,

te2e t P$^
lin d'a.mour.

gHRrr r

Il tour sur le mo.i . de, Cœur, mon cœur,

p p r r
lin d'a.mour..

2.e g ^
Il tou r _ ne sur le mon . de. Cœur, mon cœur.

S
lin d'à _ mour.

Sl^ J. 1
~^=

p Cr i
*/ C/f-r

Il tour

'F

g fp»» fr

*

sur le mon . de, Cœur, mon cœur,

te=±
' * •

X- ^jL
f Cr r-rBrr Cr r

3^- V^jL



65

l'-'T S fa#^ ^m
c'est ton tour ! Mais vois, lus pleurs a -bon . dent Par . uii 1;

m r r^ïl'T ^
c'est ton tour I Mais vois, les pleurs a. bon . dent Par _ ini la

m^ M M.

Y 1

==+L
lre B

c'est ton tour ! Mais vois, les pleurs a. bon . dent Par . mi 1,

9 b h Jïe B ^^ wm
c'est ton tour ! Mais vois, les pleurs a .bon _ dent Par . mi la

a m¥

m-m^m mmm êÀ JL à^à
Trr-r rrr-rrrw r CJT-

r ffr-r Cf r

p r ip p

'Orfi' redescend et court a la

fenêtre .)

1CTT

ron

*

de de la.niour. go! gol

r ip p
j

2'' T

de de la.mour. Li gO!! Li go!

m s1"'B

ron de de l'ajnour. g'O!! Li go!

a^î<- B SI Ê
ron de de l'a.mour. g° ! Li go!

*
Se

!

£g= ÉF

a J l 4J-
1

-^r-cSrrp'
1^ WWmnW *s KJL
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Poco rit. ORTI Animé (Jz56)

1«T

Sic t

!"'B

Poeo rit.

1 ; i | jÉÉg g g g
E

Coui.me Mad.da lu fait at _ ten . dre!

- go!

Animé («L 56)

;
^P g 9 ^a^ j^-fj^m jm i,m?=^g=§

p
: y

J9 tf0fcé>

H.r^ H- ^J^L» y. i.
j^3E55SE FEEEEÉEE

*f
E—<•

ffi r

cresc. ed accel.

^_. t-prV'p i

b
r- i .-h" J > ^ s£

Ali! la voi . là en. fin! Connue il vient au de.vantd'el le!

++J-J-
3fe

J.A
fe g 1,

1g
l

.^. Ji,. a
1 J:—

W

IF^ *ffi±

.ki i Ki

^m
molto cresc. ed accel.

\à

(Elle ferme brusquement la fenêtre, se détourne et court à Trixe, s'agenouille et

cache son visage dans ses genoux.)
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W
Lent (J= 69) TRINE

.h ji J l'a j i m«i^5S
P P P Çrim

Nous y voi là! Tu es com.me les au. très!

M H£Œ fr^jf 1 I » g M
â^e

s/,

y-rr~t ^^

^

j^r

ORTt (pleurant)

r r

Non, pas coimne les au . très ... Je ne suis que le Sau.te.riot !

¥

i#*(Bi ^^ t* d * é . "-f EE
tf*i W%m

'>'*

v fpj' «*# s^
ft
Jl»

"cr=— —

(Orti se redresse et regarde Trine avec de grands yeux.) P
- i rytçT-

:f

Poeo rit. a Tempo
Grand-

S
Rit.

S=t

/;/* r. r

tyl j

y
53»»>V' f

r WT*
mhk

cresc.

^m é&=ï: 3 . xj. . #r~f ? ffï* x^ i»

a Tempo Poco rit.

teSI^m
nié. re!

TRIXE «/,h a TRIXE X
Comment fe _ rai -je ?

» J| hiJ l
tJ

te^
fe

a Tempo

pm^

Quoi,uion en . faut ?

ip=

P llffjM

Quoi donc ma fil _ le?

. Poco rit.

§ gP^f ^3gg
jo marcato ET

a f ISfe
teU» i=É
wf

S
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4
a Tempo poco a poco crese.

p 5 t^~
7

9 P P F^f ^^ p?

^
a Tempo

i

Si je pou.vais tout de sui . te?... La cho . se.. Vous savez bien.

w ïHpŒ
P poco a poco creac

1=1 m. m. Ok f^m.mm *S
espr

(Tri&e est aux aguets) tfij

m^t$$=*? $m ^^ ppf
a- _ _i £

dans la cha.pel. le noi . re Si je pouvais. coin.me Ka . ti

^ite «^» s^er

ÉÉ
rfï'w

.

Poco rit.

EEE5

Douni . bra ! oui .. . comme el . le !

Poeo rit.

a Tempo
JL
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Animez un peu
cresc

èEE& m ^ cresc. ed accel.

m s -J^-^

i

veux plus voir

Jtj

tout ce

*£3E

la... Les bou . leaiix,

m b*

3É •=ZK m^mm
cresc.

TorF^,>gs ÊÉ±*E É=ïÏ&f&fL
mr

p subito cresc ed mer/
fer5=

f
f

X molto cresc.

trtt-p p P P p f=g=B

Animé (Jzl04)

ff-ïm
Je ne peux plus, je ne veux plus!Non,noh,non, ne

JÂ A A- fi
1 3E

\>£

j :£

7
'-^3*-

4—<s>

TT-

Lent rj = 63)

JL
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Rit.

W^
r r. nu *

a Tempo

£É

et moi je se.rai tran.quil . le!

( Trine lui prend les mains.) P»S.) P.
, L L I

I

Les yeux drô . les.Les mains tou.tes i'roi.des.

i«
Kit. a Tempo

* te ^SS * ^EPir^ ?w
p

s*

\^m & V,

dim

.

M
ï

Modéré (J = 80)
P

& 4

Rit.

y&—i—lp 3É
a Tempo

* * gjjl f _.^3Tr w^ m m SES

Or . ti, viens plus près,

Rit. a Tempo

e _ cou te! Il y a des mi

BË
ffrf r^ ^ pWW i== y= -

^ 4 r g
i#>

fit !S
*Si 3E

3:.m
r r S^r p: *

ii ^ 7

,zw (» caresse la tète)

\m mTr
fc

ra _ eles!

3

Qui sait ?

ffefii # ,i.---~i'i- -J irr-nj- _
r r r p~?-r r r > ? r^r-7 r 7

ss i aËË&

Un peu plus animé (J; 92)
jjoco a poco cresc.

wr r

—

rwB ?

Tr

- ti,

EE5E-S K

) h J^ h ft ftfl 1 jg ^p !| PP3 ËÉ
fais at.ten.ti

*
ou Ce n'est pas pour ri . re! Un vœu est un

3

ÉÉÉÉ

I7f *ff THF
juofo cresc.

i

bà

f
>
fr fpF f
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Tr ê̂ t *
iiÉ

cresc. Pot'o rit.

s 'jl'u !

*p p r p p i r 'r M-FP
Lu Vitr '_ p- peut preo - dre ta vie et la doiuacr à

jfÉgt^ »J
J
y »P -S^ë

"*7 r
r r

#Pr^fe^^IP¥f

ORTI (avec violence) ff Très animé (J =120)

i '
P p u r min—^~ 3=F ê r i

s
F

/
Quelle la prenne ! je n'en veux plus !

g, Bw Sp^ 3z
13&ÉE E

An ne! Très animé (J=120)

(Orli appuie sa trie contre les genoux de Trine qui se signe et murmure des prières.)

dim. e poco a poco calando

ORTI
Leut(J=66)

P
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^h=T^}Fp
l

Rit.
ta

a Tempoœ
A

Comment fe.rai - je ï

TRINE (*e signe,se penche vers Orti et lui parle avec mystère ) P
ta

\ p p
l% p pr^gfe

La cha _ pelle est dans la fo
~W1 Rit. ^

(

a Tempo

Éte gÈS^7"^-=^p^ ^^m \
Tr

ret: tous les bûcherons la coil_nais_sent. Tu t'a.genouil -les

#S^p
f

È 4Pr*
a«

"*z

—

m
L:Sr

w i&ëë*

"Z7 p F

feVfr t J lILXx k I I^A J fc -ipB r~'r r r p-s
Tr W * IjJ

ff

tu dis ton chape let, tu fais trois si . gnes de croix.

~^mmï ëii-U^Ef^ $
::-t i:t:

P

,^Œ g^ S^
w

8
F

2:
3:

ORTI Animez uu peu
's £

(J=80X
In peu plus animé, mais toujours modre

r P^ P
Et que di . rai - je à la Vier . gt

É k-5EE=^E=£=5
t-* m' -m

trois!

Animez un peu

8:
^f

ffl
r J 3 1
r ? f

S

Ne fin. qui _ è - te'

Un peu plus anime, mais toujours mod r

t* m
im M j;

—
tfî
à

w^prr y
±—j^w
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Tr P'T \ ^iWilJiJ'^M- il

Jl
l

J

pas,

fefe

TT
a^

El . le te fe . ra trou.ver les mots qu'il faut.

rif
ééi

-^ i A-

f
eUe

Ŝ:

iresc.

à
wrr

y J Ji

Ê

i

4g^5

sPB g *P rasm* :w '—

?

trresc.

T p
[|

p p r
J 1 i i J J» J»

EEEÏTr

Of . fre ta vi . e t-onnne on donne u . ne tran - ehe de pnin à un

J.

E f&É
^P^I
?-.

*
Poeo rit. 0RTI Élargissez un peu

I t i S S a Tempo

*

Oui, je sau . rai, je sau.rai!m *=*=Tr

l
Et puis,

m
pau.vre.

^Êks Elargissez un peu a Tempo

ias P ê mPoeo rit.

SBg *t—^*

»*
** f
r =rf

7lj JSJ ^

(f*

^ 1 J> J' J' ^ J. J> T E^^ E

A
a _ vee la te te el . le fe . ra

m

un si

m:

K
i'
e " Sur

J ...

I*a» ff
—— —s

'ÉÉ
X_J J_ ^

-*î^v*

7 j y 7 J «h-

iif- r p
=

If*
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cresc. ed accel.
b

Poeo rit.

H=PHr7r
r P P T=f=fmmTr *=fe w

.tout ne te re - îè.ve pas et ne quit.te pas jusque

E

ATrès animé(J ,112)
ORTI

'i"
w

''f'
4fi=^tp h

p i P i*
"r p p 'TW^

f.
Jésus Ma .ri _ e Et ce se - ra tout de suite

Tr mm
SI gne!

Très animé CJ = 112)

:?ÎŒ4^ S fcS HP^hS »
,is^ MÊÊÊÊÊ$Mo
S * *

El . le choi.si . ra son heu . re

«F-

Plus calme

nJ-^Jji f r^#

SI w é
r p^ é m3=

f r
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Hall.

Tr

^ ORTI p Lento(J;72)

Oh! OUI bien sur !

Ë^fr^r * » jE^t ièi c ëgsg
El. le SHiu-a bien te trou . ver.

Rail.

i *

, . , j _..n Tu l'iux tou

M\; i f-^ m
m t m fe

pp
t g* *£

ki
jos

i p£
Poeo ritM h h>-J* Ép ^ ^^Tr

-jours de.umn.der, La Vier . ge ne t'ex . au - ce . ra que si

Poco rit.

la lui

Tr

ÏÏ^
f

T=j*=fr^o

J- 1 . rai! mais à Tins

fty f
i^f

& ^
(se

aÉP^^^^
/
£ ^ È=S

Jj j;
U*J P

marcato
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O ^P p p l

'

r ^T^p~pT^T7 % £
.tant Cet .te nuit mê .me! Ce . la me brûle i .ci... dans mon

feLj. V—v it^^ fr

m
p cresc.

te ^̂ ^ te-

ê

frrrmîTr

gj jj !fe 3

I
"ÎiîX * %ÛL

Rit.

U.m
a Tempo

É
cœur!

#=
TRINE y

ïVkth*i é i j^, 1 1 jnr^^^E^^

N^rtr*
C'est le Mi . ra.cle qui te brû .le, mon en . faut! C'est le Mi

a Tempo

mu

£

±±

%ÛL
g &J

7

—

/

ii a xempo ^—— j

gfc 7 g>!^^Eg=

ttfl ffjf Q-
fc=i

^^
^j^

¥

#é ^^ (#;7z se retourne vers la Vierge)

. ra . ciel Le ciel te par . le cou. te le!

i m ic<>
h4m

M e voi _ ci !

u ^ *ÊkT~H- i)

pMHffcgfcP
M:

h_A_+'

^SF

qTJTT
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(Elle se jette a genoux devant la Vierge )

EU
toi.

p-frnm p p p p

;i

Vier _ ge Ma . ri e! Jaccours à toi,. ex . au . ce

f >iç££gtep W

m
A—^

-© à fek—-i
B^

^ f «P P l
'fT-am

Animez peu a peu
p (

/«ce a //oco cresc.¥=^
moi ! Vier.ge Sain te me voi . ci! Je te di _ rai tou . te nia

4 S 5o= £
Aï_

S£ flfè-
ÏÉ^^ih |*M^- J-J

/> //oeo a //om cresc.

iï kl ta nm

[fe *ê
*P P P P ^P

lilaiu te, je t'a . voue rai tout mon se

.

É
PPF] TT^FU^^U} m^m.

h ?? Êf=

3S
.rj
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I
. Crbt

,

rresc.

l g "p p
tout mon mal _ heur.

^ P P
et mon a

33? nm pot
g ri

é

i^ «:

P
Rit.
—o

—

/• a Tempo (J; 72)

. mour !
Oh! Vier

1 1.

ge

=£
>cr,t,rtrrrrrfrwrrrrrrtrt^m S T•yfr:

j
X .^-~^-

spi ^'=&£ -&tj

s

et je me re _ fu . gie en toi!

h Éê
Poco rit.

^HFg^ii^li?
Éffifl

JS J j j r?
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(Trine Jette m» capuchon sur les épaules d'OrtiJui nout rapidement un foulard sur la tête, MM çuUrti temilt t'en

apercevoir, et fait le signe de la croix sur elle. Orti debout, levé les bras ) rp

Poeo rit. p dolce a A^PfL

ê p p P p l M0T-& ÉiÈo
p p r r
ou.vri_ras? Ma pei ne, tu me l'a . pai. seras? A tra .

=2*

^
PP

PI

la fo . rêt tou.te la nuit,.

^
31

je che . ini.ne.

m.g.
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O

Poeo rit.

înent. vers la Chr

i fî

pel _ le.

poeo rit.mm ^i i Mié â
u u ^ 1 1£3

a Tempo TRI NE

ÊÈËÈÊ
p p ip jjj m^ — ! r ÊPP

a Tempo

k3ËË"=fB

Je te bé . nis, ma fil . le! Je ne te re . tiens pas,

ai
'#* ^^

^̂ jjjj
dim .

m
dim.

1 r *-

Piw^*
^

Je ne t'en .voie pas,_ Tu fais.

t^i^-J
ce que tu



(Ortt sort le ntr me nt ,ciimmr Uti/a un . êve )

j QSOI'. & C.A. ^___"
Po<;o rit.

y* h j^^-4^ :E

81

?m e

Sur la col . li - ni' ron . de Tourne un mou - lin jo . !i

m m a

Sur
l>

e UAS
la i'ol . li . ne ron . de Tourne un mou - lin jo _ li

f
|

P P f l?t m\H li e

Sur la eol
2" H AS.

<*îr-a—P-s
li . ne ron _ de Tourne un mou - lin jo . li

aiÉ^S EE2
T--P-

E£ P^
Sur [ col li - ne ron _ de Tourne un mou . lin jo . li

:î m i â â M .jî

B^^
.

Légèrement aiiime (J =88) Rit.

WF31

£5
I.eut
(J = 72) 5

IS
*J_

LE RIDEAU <u»/*e lentement

à à

wm-
±a m =&w pT- "F

2*=

dim.

rs;i ferzz

|fë«£

//of-o cresc.

Élargissez
I Poeo rit. -gf à

Fin du 1er Acte
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ACTE II

r.
r Tableau

PIANO
i

Très animé, joyeusement (J. = 72)

¥^^ m •

f marcato

-&-*

mg

-è—+ w$z Çr

Animez davantage

r^ .

£™i

i
^JÎT]

p r r ^ ^m Tempo 1°

i *-*-*

'iÊ=ë
i -M

y

P m^Ê £ eèeë EÈEÈ

¥
Animez davantage

g lé-' nfli *
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Animez davantage

riirfr i -t i . =«8?*
MÎT

SE "ffffr^

M3j£3Ë É

Conservez le "plus animé" J=8i

#fc

PP
f

lEEÈ

#-* i
£^=*=

Wm
*==£

i i f m m j. j « : ^#-• W*3s^ ¥f
B j i 1

!SgS
f* f 1

a. s

JBŒm m

fe f-

m mu ** < * - <

F- r
§a s ?—.»_.»—I* _L*- rw^zr

* • k*

UJJJJJI.s ^^ £-0—

*

tfpt: -Jf

as ^^ i*»^ P^? teË^^rjiUiaiji '

j j

w p m w P ? *=t

*#£ r * *

il li fi
/

3=
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zjtz^zQ •
\ Ç,

•
I B •

1 8: l ~ff :

"

M -^-

gSS^Pg^

JTl^ ffl^ «M> ,1^5

fel^
s*

cresc.

^PP

ë^
^te

PP
/M
S
ME

mtfe=

I
cresc.

»f^ .ff f

S É
J0T



màs
&-&—^*

m
fyfT

pp
M £V> » i^g^ i -

P5 f#

ihi-

fc

s?v^ S
mfcresc.

P
É

rj^.:1

« tfl^JP fl3^Pï
#f

cresc.p poco a poco

LÀ m ê
m

Ï*.

m m Mi~3»t gg gi i r r
s i

I

ng ap ? P
i

as M ii
/

§»m sĝ
^y. If* w
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§sàï
Vfë

^Btaj imr^f
y^ft

dim.

ii'HP-r y
s

œ p
dim.

r tp^ rW
P Ê * se- -?i

P^W
molto cresc. p subito, poco a

£
I S» Si is
J9MTTT « K^TrECLE

/wco cresc.

•i ^ .ru j
i j i jp^

r-

s
5f ' ' '

!

f r r

ffï
-d

^m^ ^ <»m
-j^jt~ »

3E3 *

i
£,t s

ir* m f
i i

* g

jF
«/M 4 4-s-l

W£*é %
e-rfJ-t Ép g

. pj^ i *=*= ÉEÈ

/

i ^ P ÏH^
if

M 1—, *** à«=£

S^
f

^^ ^a É^S ^E^
rf tfr r f f tr f-r tr r rtr
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y ±±

fPPf JjJ J
j

*

ài^jsm

«^^ ^dE
r r r > r p

Poeo rit. ffN Lent (Jz 72) Tempo R.

Poeo rit.

«J£- uj_~ a Tempo (très animé)
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ilfePFF

S Hé
tP
i

*̂ * *

P
^^

Hé

^̂ 3EEÈ

ii
//-»

pi

^^
â

«.</.

1Ê=È

i
ij- ju t fSkJMÎk ffli^^^a

i
W.£'. >/.rf. *»•£•• OT.rf.

Nr~nffi ffff^ êÊÉiÊÊ== hTOêp^

^
a

^
dxm.

î^¥ ^m mm î3?
j> P

EpfP 1^ ¥ 7;r

* >

m 7 •*

i* *

S
Épi
VF
S
F

*2S.

i
rfz>8.

m ^p
~+-— ^s-

m »=* ff 3* * % m
Fmzr
^

"^i^^E-



La place du village à Viazmi. Il est midi. C'est fête et pèlerinage. Au fond, on aperçoit la façade de l'église. _ A gauche, une
auberge baste.en bois, avec des tables et des bancs de bois brut sur la place.- A droite quelques baraques, avec des marchandes
Vu plancher à danser.- La place est très animée. La foule circule, marchande, achète.

Modéré (J =88)
Première Marchande (d'une voix monotone)Érr emier

m PL- ^mr:

Des col

Modéré (J =88)

liers de per . . les pour les bel . les!.

*bUt-
k

m i ilr'Mar.

Deuxième Marchande

m i M ^m§s
Des eha.pe _ lets d'é.bè . ne pour les bel _ les !

.

2" Mur.

..Troisième MarchandeS m
Des fou . lards de soie. pour les bel . les!
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à

M

Un Garçon

Et le

? p r
pur. ga_ toi _

P=PP
re pour les

3 . 3

w -%_ i£ï/ J

Lî_r tzj

mm/r
-

;mm rtxj
fe
I

77^
£ii. G

3E

Et le pa . ra . dis.

W = ^¥i ^fZU ZUzU
rk
l^~-

o|#ÉÉ£É
,

-Pocorit. Trèsanimé

_ pour les lai _ desl

1
er tkn. fgp*=* J' If" J J .1 J

2' TEN.

You . haïs _ sas _ sas _ sah! You . haïs. Sas - sas _ sah! You

m j j i,i* >

You . haïs _ sas . sas . sah! You . haïs. sas. sas . sah!

1«! BAS

You

0-

You . haïs. sas. sas . sah! Yod . haïs. sas. sas . sah!

8* BAS

You

p-

You _ haïs _ sas . sas . sah! You . haïs .sas. sas . sah!

Poco rit Très an imé

You

WiWtzï P m m gp*
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Quatrième Marchande f
1

Des su . ères d'or K«

*s F-p- i r > » pitiTX

Ê?
.haïs.sah! You . haïs.sah! You .haïs . sas. sa s . sah!

I
Vi _ vent les fil _ les, les

ï »—

»

r" r i r r r i r * *

haïs.sah! You . haïs.sah! You. haïs _ sas .sas . sah!

m«ÏF8i=* Ê ée *=e Èl
r > H

2t B

.haïs.sahiYou . haïs.sah! You .haïs . sas. sas . sah! Vi _ vent les

m É3 * *
> t

i r- p r i r r r

. haïs.sah ! You . haïs.sah! You. haïs . sas. sas . sah! Vi . vent les fil . les, les

zêè- £a .1

* mmm m =È=ÈMai

I"t

et des bon . bons pour les pe _ tits gar . çons!.

$
m f m Êp ÉEEEâ

bel . les.les lai . des! Vi . vent les co . til . Ions!. YouM»'• T

Vv B

*f B

9feÉ
Vi . vent les co . til . Ions!.

m âÈ=â
You

Ê £
fil . les, les bel . les,les lai . des Vi . vent les co . til . Ions! You

>--h r p

* *
1:

bel . les,les lai . des! Vi . vent les co . til . Ions!. You

mOÊà ' f^f&m &m B^m
t É=M

cresc.

m m ± ww f
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jer t

jje T

îrt'B

2PB

P d-r-i J Ir J=* ^^
haïs.sas.sas _ sah! You _ hai'ssas.sas . sah! You _ haïssah! You . haïs.sahiYou _ haïs. sas. sas

Ii J
1 .1 J

e=g=p ^É
.haïsjsas.sas . sah! • You . hai'ssas.sas . sah! You . haïssah! You . haïs.sahiYou . haïs.sas.sas .

W^ Êa ^
haïs.sas.sas . sah! You . hai'ssas.sas . sah! You. haïssah! You. haïs.sahiYou . haïs.sas.sas

m ? I j r u J J

haï's-sas.sas . sah! You . hai'ssas.sas _ sah! You. haïssah! You . haïs.sah! You . haïs.sas.sas

^^
a p i

IP

Hta

PPP

m
Cinquième Marchande

1LT"T

2«T

1™B

2e B

I

I
*• is*

Des fruits eon . fits et des pas - til - les Pour les

i r * j

ih!

p I r PY 1^i
P'T l

J -^pi
Vi . veut les fil . les,les sa _ ges,les fol . les! Tou . tes

#inr~r~rï >

.sah! Vi . vent les fil -les, les sa . ges,les fol . les! Tou . tes

ÉÉËÉ
sah! Vi . vent les fil . les-, les sa . ges,les fol les!

ziiu-i-i-H'

• pr |I|J J J
'r' pr

|I|^ J J 'r ^^
.sah! Vi .vent les fil . les, les sa . ges,les fol . les! Tou . tesVi .vent les fil . les, les sa . ges,les fol . les! Tou . tes
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un JWM m --^ <0x eHlexi/ le bruit dex quille* fuuckéex pur lu boule)

Et les huit au -très cher, ront!
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Hur . rah! Hur . rah !
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Hur _ rah !
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*. * fi *.£ M^

«^ É3 «î §S a t=B
f ^ H I

a^mmw w: T-

1
re Marchande

m m i=ès
Des col . li ers.

$

de per . les!

2 e Marchande f
tff Ë f

Des cha _ pe _ lets

.

ISI gzz 5*

ri
k^k M J

a

m Â -i.

rrr

i-W EÉEÈ
M:

# f I g ï f =



96

2«Sto jjB ?s3fete

— de - bè ne!

fefeÊ
3 e Marchande

m m

$
Des fou . lards !m f& Marchande

Des su. ères d'or ge,

s^
«g

S i y ii
Pr i >

éëé3^4e Ma

et des bon _ bons!'

k£
mf& Marchande

ï iH m m

Des fruits cou . fits et des pas . til les

i*V \? E £M*
^r * "STFw tzr^ rrr CrH5

rfiOT

.

r r r

rany p sP *

teH g g'Mar

pour les pe _ ti . tes fil les!

te
y

p

?

^ You _ hais.sas.sas . sah! You.

is
You _ hais.sas.sas . sah! Y«m.

-fr-
1 ËÊ2g

You _ hais_sas_bus _ s;ih! Yo



97

zm
Un Garçon nifrn'sc.
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Danse

(Les musiciens du village préludent La foule se porte vers le grand plancher où les gas et les filles se mettent a danser une

dtuise populaire lithuanienne, qu'ils accompagnent de cris auxquels toute la foule répond eu cadence.)
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Plus animé J = 92
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te te XL Très animé (J = 104>
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Un Vieux
Moins animé (J; 92)
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Ils dan _ sent bien, les gars !
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P
Une Danseuse (ISaterrompant)

r m pp i r^
De ton temps, de ton temps... tou . tes les pou .lésa . vaient des dents!
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Prestissimo (d =112)

(£a foule rit)
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Un peu plus animé(J=84)
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Ber.lin . got ! Mon.tre nous tes jo . lis yeux.
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Les Enfants v
Es. car. got !
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Es.car.got ! Un peu plus animé (J z 84)

J J J-J

Mf r—

r

'-«' T-r- r
J j.

c

Eg^gf â g:

Ê ^
r

i rjr rr il r çj ir
r r

-j §
r r r j é#

—

»
Ti £Ê

Au bout de tes cor. nés bleues! Ou bien je_ te_ pi.que.rai À.vec un é . pi de blé
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Tempo 1°
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Très animé (=1 = 80)

a r > >s ^ ^^? s
BerJiii-gui Ber.lin.got ! Es.car.gui, Es.ear . got
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On meurt, de soif dans ce
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Le Montreur d'ours (« son ours)
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(L'ours commence à dauseï
t
excité par le fouet de l'homme. Les femmes, peureuses, s'écartent . La foule s'amuse.)

Légèrement animé (J;112)

i
£3*3-m jJ^rffl J*T j>

j»J>

J gj^g I^ppi^£ » »

f^Ê
«^^^É«^ ;^5p« is

«=*

i=à -£j-* =5^ £+-£
Î^F? ^j g^ p^ pt

f-^sr
îg « EI ï *

* Ï9- &
%>. * «fit * «et

Animez un peu

*r~
fie montreur fnit quêter l'ours et l'amené)



113

KERSTA
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Oui1, oui! pour <;a, jeu
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Poeo rit. a Tempo

L4

Légèrement animé (J; 104)

É S^
fp p p

Jl

p i r pplf f-f
T. * P^^Ê

le cgii. traire en vé.ri . té.

m
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rout

#
poco cresc.

£
ri . te . 7iuto

bb \«r *^s£4-P-M4 P M r P P
Ti Ê

le cou .traire en vé.ri . te. de la ro - be d'une é . pou . se . e

v

' Ji f> J) g S m& ee5=3=£;e«

le cou. traire en vé.ri . té, de la ro - be d'une é. pou - se . e

#~ J 1 J 1

J' J' i' J
*^ FTrjrjmgMa

w—m ci

le con_ traire en ve'.ri . té, de la ro - be d'une é _pou . se

m fjsn nwm Pr rit?
n̂nto

'=a
&-*-

poco cresc.

mm » c m m * m

J

te î£^ EÊE
**^



KERSTA (s'avance)
M.Al.

*=fc
A

115
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t
a T° un peu plus animé (Jzl20)

( Les fil fes pirouettent et Tija fait un pied de mz à fan)
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£t > PP *
Voi . là voi _ là ! j:ar

.

i

É »7p
Ppp m

fp

i i 1 î î 1 j

fj r'

*mi
gif-f i_i; ^^

f rm
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lAum X
|
t—T&tW~r *

(Il sert)

n—r

ri . ve.

êi
Labiè.re frai . che!

T

W&
labiè.re blon - de!

É izara 1p i r rbi nn t 4<nH
fiTîTl H W7« tfîTTTî

l'Au F=*fr~TH^fr*T
1

i i
ir^l r tt

^ 1

ri

Mais Indrik !

RJTr i i

Jl

p-]^JT=^P
$* :»•

Où est - il aujourd'hui, le li . on de Mai

akiT-L-i

(Les filles rient nous cape)

l'Au È=È ^mm
de? OSLEF

Aïe, Aïe! de l'ar.

i » -h-h-h Pp*?
Il a per . du quelque cho.se

S^l'Au

Os

£
. gfiit peut ê _ tre ?

n^JTFJ^ éeèsê jT^'-p p P• «

Non! c'é.tait u_ne ehosea.vec un fou.lard rou - ge-sur la

p|
w— tka. ê

U i *4 * *

*
*=-f-£~f-^=E

* « « • »
rrt^*-

Hi^ i*—i»- ft-f-^-t-f-4
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IAj i=f- i y Hp=^TpT̂
Ah bien! eenfestpas grave aJors. Cet.te marehau . di . *e n'est pas

Os

tê . te.

pj MÊÊ
*'-'-•'—9—m\ j «|= f=« ::^«|

—

m

H t i t~F^i W t à i iÉ èi» ? £?

\^Mêéêà_ m ^Sf & \di à i 1 îM J^f
If

KFRSTA

^^^-frfrFFgg
Tu en tien» en magasin?

l'An ÉP ^^
p p p ''p pilppjp i r

' g§g
ra - re! Je ne tiens pas l'ar . ti _ cle, il se gâ . te trop

g> *P 1 I f-f-fI
*—r~«—
a i i i i p -H»

—

P—0—•—•—•-

1 rq

ï=ï «f I < liil i T l i

J* V ? "T
« r

(Zes garçons rient très fort)

l'Au
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Poeo rit.

l'Au t t m
p ir > p*pnr

a Tempo

A
Ha! Ha! jo.lie fil -le!

£n ' p p p tt^
da qu'il a per . du . e !

THADEE

1H \ j ? P S I p p p p

iÉf
Poco rit.

*=fc P tff

On dit qu'eLle s'est to.

a Tempo

^^
Vf. = 1H5==*

/
7

»; a

/>

^^±=t
T* i

s » .-0. m US iE-p-f-pe^gg
El _ le s'est querel . lée en route a.vec In

p- r pp^-f^
.que _ e de Jd . sef, legref.fier?

ÉmÉÉW& 3^•^ f «Pr T

m dà
mSe 2^

S ff I», ^ fe=^^Tb 9' ^^ £E£EE£2 =£=££
. drik, lOin.me ce. la ar _ ri . ve... Les femmes ai . ment ca.

ÉÉs^É? r r-<

tX. J^

m^- :23T

9-. ^ÎP
^i fe.
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*iMp- or "p p i

r i . p+-D-ip
p p P ErfHff-p-fcfe

Ils se sont se _ pa _ rés. Jô . set' a ren.con.tre Miid - da, Il lui a sou,

tek ' '- ^& fe i J=l«rt^tr^ p-rrrr?

^^ i
:2_2_

w= 23e

cresc

ïk^£Â~?~L

v&.

èfeiŒl

cresc.

b£ In^ r »p y | |

f | g p p |

^ w

p p p
p-^£ S

.ri de ses lè.vres min . ces, la ap.pe .lé e: "Ma.de. moi . sel . le" lui a of.

I
i . t/a. nP^gg £3-^-*

g J g f ^=^ EÈ *
i r r

^
marc. cresc.

Vflr'Pfff ÉÉÉÉ
*

g ^ | |g||
it i f f t-Ela *=*^

^ a _=£^g^g i > *=*
fert un fou.lard de soie

ppl j jj jS ±EEEi 3 te*
Et voi .

E f g

?£pJ

9^ i
Si cresc.

£KEKL >i»»»»» »^ B3C

( Indrik arrive lentement de la droite, il s'approche de la table. Les filles se donnent des coups de coude.)
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m ^^Ti m p ^^
. gure il fait! Harni ! qui va t-il man

.

KERSTA P
EÉ « £

;^s*
Oh! j'ai peur, moi!

'1- '

i -J-
s

i

» r

=J*= é £=^^ F^Ff SpEJ
T= r

_5 :

Z7T- z^-
SE 9 •

-3:

tes ( Indrik, abattu, s'assied près des garçons

.

_ Silence. )

Ti

-ger

Très animé (J= 132) Allarg1

. a Tempo

§1,5* n##* i&-
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Allary. a Tempo

I
nH Encore plus animé (J r!60)

fyrft i - =
INDRIK Tempo I"(«Ul32)

r
i * m r » * y

p p p
THADEE (/ai tendant un verre)

§s* *§=

Boi . re? Par.bleu! je suis ve.

ë
**

Tiens, bois a.vec nous!

Encore plus animé (J= 160)S S É ÉÊ=ë
Tempo I°(J rl32)

Si „.|J-

S E F ^F ^

p ' cresc.

fcE2 f*P Q^f^r ?r

^Vrr-^ É
^ , »£3.

r H^
marc.

il p P r
t 1 p P P M i r ^^(Il tape sur la table I

. uu pour ça et pas pour au.tre cho . se !

gggg

L'Aubergiste

Ah!

l'Au
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cresc.

Allegretto (J =104)

É
L'Aubergiste (sort)
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ma Tempo

frn^m J-i ù J> it-i-Jr-frj^ J> m
La plus fi . de - le de mes niai .très . ses porte u . ne ju . pe de boi* clair.

m Er-Lf G«/.
tJ

93= t̂.

S5^ B C^ i-f C^

P j) ji j j, I ^ } à à J^ i

h^PPP P
Un jet de vin lui sert d-e très, ses, Elle a de gros ru . bans de fer.

BW TEPLi/t4^
=9»=^ -^
ba^s^ mEf *=; £

*=£ ^ /TN a lempo

j^H i J> J^ £#

*£

E . ia,

f

e . la. la

* »

E _ ia!. De nies deux mainsje la (.'a_res.se Quand je descend dans

C\
soutenez
la foréem *=^

f

$

E . ia e . ia.ia

f
E .ial

wmmr^
Ch E e _ ia.ia E la.

^JPf
r.An I2ZZ

E . ia e . ia. ia E

mJtl m
ia!

P^HPÊ
E . ia e . ia. ia E _ ia!.

*o«.««« a Tempo
/T\ /« force
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Un peu moins animé
mf (J = 88)

ijjiïHhH*
p m \

|J| J| -^
point trom.peu. se Corn . me les fem . nies! Ah cel.Ie-là n'est pointtrom.peu.se

ri1##' :

$^^; 2;:

?
é

a^
^

pn j*i
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Poco rit

m n j-frtâ
fr—fr^^-^N

Tempo I°(J =104)

f Rit.M rt\

Lto_LLtff

II
II

Com . nie les femmes de chez nous! E _ ia ! E . ia _ ia ! E - ia ! E - ia!

fm '? SjzrQff^j

*t tt
ia! E.ia.ia! E . ia ! E . iaj

*'?- ^
Ch

a ^
E . ia! E.ia. ia! E . ia! E

P P m ia!

E . ia! E.ia. ia! E . ia! E« ÉÈÉ
ia!

Poeo rit

.

E . ia! E. ia . ia!

Tempo I°(J =104)

Il
|i a Tempo Le Vieux

le V *
m

. drik !

Le Joueur de quilles

n—g—P-P-
£=g=£ HP p

Jn re . mar .que tout de sui - te qu'il est là!
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JÙ-
f cresc. ff

\ \ iC&r~'r a

Vive In . drik de Mai .sa . deL

f cresc. Jf^

't- inntair rm
de Mai _ sa . de!Ch

m
Vive In . drik de Mai . sa

*«.
P F,fr ^m a

m
Vive In . drik de Mai . sa

f cress. Jf
de!.

~
r ' r P pTr^-

ive In . drik de Mai .sa . de

Jt

dim . e rit.

(Dr la droite, entre Orti. Bile s'assied sur un tronc d'arbre et reste pensive, les yeux baissés.)

Lent (J = 66)

i

fil '* i f—f il i i f

Un peu moins lent (J= 76)

p-p P g ^I».
«j^_e

BE* f^ œ
Re . gar . dez Le Sau . te . riot i .ci ... par ex .

p dolce
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Un peu plus auime (.J =88)

fi

m KERSTA
tei i y

P p y ir *vmÈ
Je _ sus! quelle mine elle a! On di.rait un spec . tre !

M H

Modérément animé (Jz 100)

TUAUi/ipelunt)
t (^ (^

p
Sau.te.riot! HélOr.ti!

JJ, A.RGUETTE

^ j^np y nptjA^ J'h^i^
i

i.

p y i

Que lui veux-tu.

Modérément animé (J : 100)

à cet. te pauvre fil . le?

p|( =*=£ * S 1 t

—^ îï©^rfry

fp^
"if
-0-

il=E—

i

* 3^=E ?
JP^— J-

r-—^r
SE iÉÉ
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Ma Éfe p^Pl ifJ

Poeo rit.

P
l MM a Tempo

E*<

( VAubergiste apporte a boire et

Lais.su la donc! El.le méfait pei . ne.

a Tempo

i: Ê ^^lŒIîF^ m

?mw^ p dim .

Poco rit.

P^
PP

zn
ty

'J — ^- -~1~t^^.' M:
Mf^r * 4 »

*ei"/ /«* garçons et les filles >

Rit.« a Tempo Rit.

sf 9
/>i>

p pï m
7- f T ^W

Wt=£ M3 E
-«

r 5 * ^^ 9 "» ~* *

(Arrivent ifadda et Jôsef. tiadda, très parée. Josef, maigre, maladif, dans des habits

prétentieux, mi paysans, mi citadins. Il sourit et parle a Madda .) TUA

p ^ ' iJ'^ l V p P P p
_ da ! Sa.per . lotte! est elleha.bil

Ti

Sa.per . lotte ! est elleha.bil; .lé . e!

I
KERSTA

i t f^f
Et lui! re.gar.dez sa

mmmm mF8 £ i *^ ^BfU

iw iff s j-f-^

ê f-fW i ê * «tif flf «
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Ti *=*=

f
-^t^^m

p p P
i y a 1 1 J' ljc: p-ji^

Cest un mar

_

*==£
bel.le chai . ne dar.gent ! Mais on di . rait qu'il n'a pasman - gé depuis huit jours !

#H;;îii-JM
ïa ; ; ? «-a jasf¥3*llii i'H trtfH-j^

i
i» ^ » gjgg

«I

Se^=4^ ifrlff a a ^f g ^
i

j i i r p p b êËiTi

.chaud de chi . ca _ aes Qui tri . che le pau.vre mon _ de!

fo

ff

'j i i ^^ ^^ w^^«—

a

»—*

i
cresc.

IMadUn,passant devant Orti, l'aperçoit )

P Pm—i

—

w F r

p pl i Vf i-pp Em
i

Fi!
KERSTA

le vi.lain hom _ me! Il est laid comme un pou!.

cresc. ^m î^gâ b f.
ijjl -, =£p £z» ' mmzzm.

I

Fi! le vi.lain hom
.MARGUETTE

cresc.

_ me! Il est laid comme un pou!

mm s ^=É ±E
m m

comme un pou!Fi! le vi.lain hom . me! Il est laid

PPî m 5BB
p
^gg ËB «—

«

£r : i i—*—

S

P s sa:FP * V

/ofo cresc.

m j \ g
-»— »- « _# » *.:cc ÉÉÉÉli ï 1

"

g
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Modérément animé (J = 108)

MADDA fÉuMADDA J
"-*= i ^ » If

Toi L . ci ?
P p ''P

P i
1

P P

i
J v JWi

f

^rm^.
/

i f
a

t

7ui
m^=m^m^

^pë

Que tais-tu, pe.tite effron . té _ e? Tu t'es sau

3 -'.>.,>. •?

f=f

*=ÉB*

m
=3E

1

< fT1

Mad

cresc. ed accel.

M«d

* u cresc. tu uccti. i

f F^P^f
Tu se. ras bat-tue en ren . trant, tu peux y t'omp .ter!

!=^^=i^T™ u=r=i
cresc. ed accel.

gg^jUx^p^i
5SWTïïWl

I

Lent (J = 69)

ORTI /*_

fc= *=^F^ h 1> J^ J>ît—*^
Mac! . da, ne te l'â.che pas!

P P " ^ P~T

Lent (Jz69) é=è̂ t

Il fal . lait que je vieil _ ne.

t L^^ *

'to.
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frfjn'r jiJiJJl j'
i

p p
-7—

#

Tu uêsais pas ce que jk_vais à fai re.

Animé (J =132)
KERSTA(mo»(ra«/ iludda)m m̂p p p

J
p

i p
JJiJ

p
SfeïqEt mfc

Qu'elle est mau.vai _ se! A.vee un a_ moiureux pa . reil El.le ferait mieux du se

sp£ £ > B r -^ g
=f

^É
p scherzandu

mm -p m ^ ÏEEÈ a=H^
K f##^

tai . re!

JÔSEF (qui s'aperçoit que les gars se moquent de lui)

» *p r *p >p ''p p

Ma.de. moi.sel . le, je crois qu'il est pré.fé

V y >P ï » ^

I ",L I $F\ -E

ÉÉ
INDRIK ( appelant ) J

S^ i M P i flfrirttt

Hé oui. ce se.ra plus pru . dent ! Ht

W) v y *a
. ra . ble que nous al . lions à rin.té.rieur

Vf ^pf /M M ^ i
l;Jli^ in^i^gs

•^Wfl 1 'iJT^
j» cresc

tJViJ nir^ 53
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:

tt
i î | ^1^ fa PÊ^g

(rires)

là!

te-e

U_ ne buu.teil.le d'en . ère pour les tour. te . reaux !

i I t 'iite-^ i

fe
^z^t_t_4_Jiri^i^ 3EE2

I
**:

l|J 8 É £3^
P

7
il-

a— ast#~r îw-

MADDA

MadP j É >^ p |
V.» foi tuo non ut tm

(rumeurs )

É

m¥
J*

Ne fautes pas at.ten.ti _ on !

INDRIK

1 | |
J' i' 1 I "P P

Qu'on se tai _ se! c'est à

*
i* Jmm

moi qu'il par . le A nous deux! Jo' . sef, si tu veux quelque

A*fc

c^-
7

{^
3EE5 ^ V'iJ

7 >

sef, si tu veux quelque

i^ïs
vresc.
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MADDA (tire le greffier pur son kubit)

P p p I

Jp
f!
p-p-1

( leà gens s'a mat* eut )

Allons nous-eil,allons nous-cn!

fe ^EE^2

SE
cho dis - le!

JOSEF <i/édaiL'iteux a Indrtkl ~ J*-4S
Qu'ai-je à faire a_vec

4tp JF—ifr £
=£ ^ iî

—

tfrr

n»^ffi i; #*## ÉfenÉ
/> crasc. ^
'f

*
p

i ?'P

#
i* 4p^ 1>F h* ff frf F riAfrSt y p p y y P ^

Ha, ha! soji dos le dé.nian . ge!

* ^m £ teie^
toi? a . vec vous tous ?

;jl
l
- W I il j tfJT- j n* ^n> Éés

aj r .,'inT ^J£ >r Vf ,ï >r eéI T fes

fap^r" nnr.MT Pff MWo ss *

Il iiai.me pas les gars de MaLsa _ de, Mais n'en dé.daLgiie pas les fil .les...

-£-> k^ ê ^ %»
f

»
p

0^-&

S

PW d^^-
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iij. ï i' Pr ^^irrrH-n
i

r | j r pi

OSLEF

Bien dit, Tha.

Jen connais u . ne qui ne tar.de _ra pas à le me . lier par le bout du nez!

*ti' if , h *r 4 i
>CT ,P fei IÏ=Â

te h

7 ^
"

I

7"p
; s

* il e^P^ 1
ÈH^-m-i^t-ï ' ^ i ? f* jt«îï

I
INDRIK

ï
Et

*\r~r rOs

dée!

JOSEFn - y p p p i r p p 't> p t p i

r ^
Je vous con - seil _ le de faire at.ten _ti . on!

frhfj- 1 fl ^-rfl-T-tg ^^é5Ê:
!e»

*:

// cms'C.

£i y g É i *jw- b3 JTjjlie^
Y

Agité(Jz72)

^^j^MjHf °ppr~p~ir J -^^̂ m
moi, je te cou

4è
g^jpf^t

/

* 3t±

seil . le de pren _ dre gar - de ! Je n'ai- me

P#sJP
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I
fe É

P P P *p ? P l i £^E
don. ne des four . mis dans les poings. El . le

*fe± le
J à J= W

lJ cJ-J ' cJ-M-^ ;
cl lW :

H

^H^
i»

y»J f r rJTr r_jtçj£î m TTiïry

*fc É EEE5=5¥ ^ #

plait à Mad . da. a moi pas Et si ja

nàJ—^ f
.?

1

*
i*

oresc.

LjL j'
p r p

J'iV ïp p y i
J'

p g «p p pp
.mais je te prends dansmes mains, tu au. ras plus de peine à te re.col

*y£3 àflÉjÉfilà ^h*ff^
cresc.

3

^3 ijW *

4^

**±=F
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3É m (rires et cris)

S
qu'à re.eol . 1er tes sa . les re . gis _ très

m IAN

%

>n Eh

MprajrffM
Iffr? * ^ h •>

=fe £*

jjjÉÉ
$£

ri _ •* /
te

* 3 * i * \ P^?
a.—r B^ ±^^

y- ' 4

#* P

ai
JOSE F (7«* excité)^4^te-^

§* k» »

Ei jêé
_t

m %mi %
J'aurait

bien,

W-^rU
tu as en.ten . du,

3 3 3

mu.seau de chien?

ë gte Mfl^111^ tÉ
<!?** w Jyegt?

gBt ==k âè î^Ui

%r tjj
rj> Ci;

s3g
£3^
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gyï fr P V—j^rH^f V" 'p i^ppt 'fV t
mieux à gar . dur les eo . thons à la niai . sou^^ P^

qu'à fui.re le flambant i .

TOf
cresc.

kS» te t.MM
BgfeU ) i

y. , t^MfeÉ >

ÈJt±

•i!Cl Tu ses me nie.ua . cer;

P^f^fi
Bon!

w
m j> cresc.

$S «

i
fcfe

MADDA (Indrik crache par

mm
Lais.sez le gref

.

mii , 'ip
P

>p
y- ï

|
V p ^ t fr

Nous verrons ça de . vaut la jus _ ti ce!

pljfc êi

fffff^
terre. lis s'approchent l"un de Vautre menaçants)

Mad
i
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INDRIK

' * -pP^nHr r > H|n=^ipT
"f

Hp o PT r * i
Ha,ha! ja . loux moi? Et de ce porte plu . me, de cet a.vorton!

te \

Ut
MADDA

J~ f 5 b

D ^ r, S 1
\^_ j

"

p F a p g i htfr-t-t M ^P
n
P rp p a

Oui, ja-loux!par.fai.te . ment!

jV iiJ j |
**

Il suf . fit de re'.gar.der un autre

e i ïH • i3EÉ2

p

e i=l3 e^ Sp ¥*=* ^î ?

« ^ *=**
Mari

P ^8
hom . me, et le va.car

è
Uk

me coni . men

3

ce!

m l^lj jjJTJii^ ^ i ih gg^2
IfÈ f

cresc.

I
tt= P =j=^ £^an^I Z^Ê*~*

lINDRIK
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( criant t

l'An

l'Au

Uosef recule et prend un couteau sur la table. On crie. Orti s'est rapprochée lentement pendant la querelle.

l'Au

Elle est derrière le greffier et sourit avec bonheur a Inr/rik. Au moment ou Josef vu frapper, elle bondit et arra.

che le couteau. Puis elle reste là, souriante, le couteau à ta main.— Mouvement de surprise .)

p-I Êftfff^f kE

I
33Sjg:

f^§^ ^wJ^^^ tr

(/ù«. f calando
ti* il?^



Modéré («LsO)

143

f-^ r— p t-r ?—-f

i

Très animé (s)=72) OSLEF
3

ï ï \\
>

|

*p ft p
fî

f |
*p t—p-p |j y

THADEE (frappe sur la taôlti

WT1 T £=^
Voi . là un bon tour! Qrelle poi . gne !

lEEÈi

Très bien Sau.te - riot !

Très animé (J =72)

g E * P^T P pF^niffa^ ëè̂
I ifcs

»/^^W« I I
£Ê Ûf-g-t

i #=FR3> é m
1AN

«_ m
Quel.le gail . lar. de!

;rt i'
r tén. f

i i J =f=2=3 j

i

You haïs.sas.sas . sah! You haïs.sas.sas _ sah! You . haïs.sas, You -

2'' TEN.

i i J =f=^̂
m m

0-

You haïs..sas-sas . sali! You haïs.sas.sas. sah! You . haïs.sas, You
Vv BAS.

m
f^m m

2e BAS.

±=t
You haïs.sas.sas. sah! You haïs.sas.sas . sah! You . haïs.sas, You

J i _ m m i ^ m \ • p= I
You haïs.sas. sas . sah! You haïs.sas. sas . sah ! You . haïs.sas, You .

,^#
^pg

HÉ*
/
w
* p-

PÉ s#
^*

p
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É 3Ë £ wm
-haïs .sa, You _ haïs.sas.sas . san ! Hur _ rah pour Or - ti, qui n'a pas eu

2 ,. T

11-'' B

I ^m £
P r i r

.haïs .sa, You . haïs. sas. sas . sah ! Hur . rah pour Or . ti,

m
mm m£ £

qui n'a pas eu

y i

. haïs . sa, You . haïs . sas. sas . sah! Hur . rah pour Or . ti, qui n'a pas eu

SiÉ P^Ê pr i r ~t È
haïs . sa, You - haïs.sas.sas _ sah! Hur . rah pour Or . ti, qui n'a pas eu

&à ji
:

;u . t ffn^jfh
^—^ w* n

m xM
mf

ÏEEÉ

n f

$ s 19-*- *=*=
peur! H

*

ur rah!

-»

—

Hur . rah! Hur . rah!.

=*=£
peur ! H

csrtS

. rah! Hur . rah!

a.

Hur . rah!.

ferf =t=t=

peur ! Hur . rah! Hur . rah! Hur . rah!.

g§ ÉE «-1- *=*=Ê
peur ! Hur . rah! Hur . rah! Hur . rah!.
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I

INDRIK

m n'env==sw

JOSKF tpûh- de rage. a Ortt)

i tez

Ne tou - che pas à eut. te

ÉS r j -

Toi, tu vas me pay . er ce . la !

^*f=f
vt < uM s ww

w/" Marc. ^ ^ *«^ g !UJ I b ».

8

S W

É
ORTI {serrant ie couteau t%f •ion eceui I

Un peu moins animé(d=63)

P^^=FI
Jai le cou . teau.

tfP fr |*f

. raient p;:s peur! In peu moins animé (J r63)

TliJ^
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* k te r i*r ^fc t r r rr
Je ne veux pas qu'il fas.se du mal.

^m 3eeîe

à In . drik.

THADÉE

m

Htiffi
Tu l'en . tends?

dËH
«i
ÉilS
|il|

23p
tte

S«p^
teP*

HP*
h0-±-

vresc.

5§F

S

si

*
MADDA

i i g =j^=^*
P *«^

Etej
(venimeuse)

¥
c'est du jo . li !

i
EE^fp

fe*i

Ah! ahl de mieux en mieux!

^i
1 RF ^TT

ifp
É

Tu se.

F=
1=

. [< g r i r

l

r
lnlr~rrrT i

i "i § "i i '

r
' § ' "i

i

*>
„. !.. ..' *: ..„ ^ u nnol mip cho . se de cro . Tire! In _ drik,

ras, si tu con-ti . nu es, quel.que tho. se de pro pre! In _drik,

>" É
r
ëll ippÉii

bien du plai . sir a.vec ce beau fu . seau! iNDRIK

pj^-j-y- '

T
l?

'

* 1
El . le vaut su . re.ment mieux que

$&
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Lent J; 60)

* OdrR ^^
Mol!,, rit

Or. ti, tu ii'hs pasViens,

MADDA Vu peu plus animé (J ; 80)

É
3 Poco rit.

m tniïiïï
P_ p IW'-UJ' >l^

'

p «p p p ##ïpMari

. rons ! A 1h mai _ son tu re _ de _ vieil. (iras

Cj^rno
5f ?

tou.te pe.ti . te!

Poco rit.

ttfc* pu
3 i #£:

tJ
& EP^g• z

^T
Lent

ORTI
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Modérément animé (*;92) ' sourici7tte) Jilt.

S* 1£

P
INDRIK (décide) f

Oui, In.drik,

£E5 HE^^m
liant tu res.tes a.vee

Modérément animé (J =92)

if marc.

11T01 !

.2.

-9-

Rit.

P

3

3̂
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l.entJ-.GO)

i? ""'P^ P

Très animé W = 72)

1
a . vec

^
toi!

SOI'. /_

C A. y
Vive Or

p^JTJq
La Foule

Vi - vu ,il Sau.te

3E

9 :

Vi . vc 1k San _ te

BAS. Af-friH^
Lent J = 60)

Vi . ve la San .te

Très animé (J;72)

(Les filles entourent et félicitent Urti . Les gens l'arrachent de terre, la portent en triomphe et la déposent près d'Iudrik^ * . „ . m * _*
+ m • m <==£=*
f

-ti, la Sau .te - rel.le de Mai sa . de! Per . so u _ ne ne

4^ ^ J i .f-t—

*

rel Mai _ sa . de!
W^^
Per

|i

son _ ne ne

i
1

i i
** î^^l

.rel . le de Mai . sa _ de! Per _ son . ne ne

r-rf—f- *==*=£
.rel

P P

le di Mai . sa . de! er . son . ne ne

J=^L

3&E jËÛ
^

J—l

-I'"

J£U
Et

BÊ

ffTJfl
^

afe

t ilOTO
"7"
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Pendant ce temps, Madda et José/ s'éloignent lentement vers la droite I

j rt , cresc.

È
MADDA (au moment de disparaître) J

r i * "p p

b

P i

M, &-*- '&-*-

Gueu _ se ! Tufi.ni.

ti!.

I
M:

ti!

JU ^
J..O

ti!.

mM
ti!.

=^-

i
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M I
*Ï=M h *E= V-h

.ras au ruis . seau

5:

Coni.me ta niè.re!

JOSEF ^ 1 ^f

*

1> - b* fcrj
ppp i

T'Vt'P
l

T^3EEÉ

I
&

9-=-

Et vous, bande de chiens, à la po . ten _ ce!

Sz:
u-.

Sn*^

y=fc

p cresc.

bfe 36 #*Ê^H f3fM 3TT:

*—

*

y r t es
k#-^ s^ r

i

f p^M (//* sortent rapidement)

Oui, u . ne ban . de de chiens, Vous rfê . tes que ce . la !

I
OSLEF

à=ËÉ

S
Rat.tra.pons le!

IAN
^=f=#

THADEE

S i;

As. sommons

f ppp i
r

Hein? Qu'est - ce qu'il a dit ?

^^ feÉ É feÉS P^
J9 /<oco a />oeo

V3»

cresc. ed accel.
f

S P i
"j'LCLT*

fe!=
r-

—
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la m

Encore plus aiiiméW;
TUA f 84)

mm£
Cou.rons vi . te

l'-i T8X.
y. crasc.

t * -jT-

Sus aii ban . dit 1 Cas.sons lui sou mu _ seau L
•4> l'EN.

-Ù -& cresc.

3^^ SL

Sus au ban . ditl Cas.sons lui son mu - seau L

~m p ^At~t± ^
Sus au ban . dit! Cas.sons lui son mil . seau!.

t bas. ,.ms.

t,m .1: & m^
Sus au ban . dit! Cas.sons lui son mu . seau!.

J , uŒELi

Encore plus animé(J =

013 è +* £ s

84)

iJS
f

É=
liour les voir!

KERSTA f - ^
£ £

Dieu! qu'on s'a

^
Que c'est dro _ le! Ils le bat.tent! Dieu! qu'on s'a

MARQUETTE f
É

Dieu! qu'on s'a

# £*ê %

P*P
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Ti ÉÉÉ p^p p p Pr r i

r
:

.muse au pé . le . ri . lia. ge ! Cou_rons!_ cou . rons!_ cou - rons!.

i s P TC* i—é-

muse au pé . le . ,'i . na. ge! Cou.ron.s!_ cou . rons !_ cou . rons!.

m 2E=5 ^ skSU

muse au pé . le . ri . na . ge ! Cou. rons !._ cou . rons!_ cou . rons!.

W12 P pm t-TW^ÊL pap ^m m^ï~«
^~ 4 4^4

iHï
nresc.

Mt*£

(Elles sortent en courant vers la droite. Les gens les snivent . Grti et lndrik restent seuls sans parler.)

Ti

mm
te Cr-

4ii

Hb-r^ ri ^ ,^JJM
i, p^ p^ p

/«.^•.

J* l>9 kî

in:
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à àààm m s
p W WTTf ft

dim

.

sempre dim.

K É ÉÉÉ i^^r^^^z:

sî> 9 *

Rit a T° un peu moins animé (à- 63)

ORTI E^ ËÉPP
Non, In - drik ! il faut que je ren _ tre .

^-*-

sieds - toi là! Bah ! As

h¥^±
Mi» /SSi

fr
é

s
p

É3ÉÉ
f

J^ ta

M
|J J-h

(// /« pousse vers le banc. Orti s'assied, Hmidif . luririk

s'installe à ûôfé d'elle.)MS
. sieds-toi tou. jours. là sur le banc.

f̂—T
îmk OSS^

w- t>

fc=^r

te
^̂i^

frf=^ 3fe

ffiL|É

É
ÊrSr

z:

^5 (ES jpnp
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j'TXj
-J

J l iï ^J>J
„., J J. jJi

INDRIK

Bois!

*
r r \if^r®

»

ffifcf

j-^j

Et"

Sâêl
âi

±=i

ce _ la don . m

f===f
cresc.

•7- €̂z;

des joues rou.ges.

P^Éipp

£^
re-

-«•

ÉEÉ

U.IHÎ fi) . le

r

IP££

*
MS

ORTI

8^ PP r i r t

£â»
Et moi,.

PP

qui suis tou

doit a . voir les joues rou . ges !

4
<UJaa *b£i <=^ fe* B?S^f^ fif3 r F rp

—

r//'/w

.

pP^
± ^ J-

T T f=^rr
( c//e «oi< )

te

3F
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Rit. p
Très modéré (J = 72)

4
>

i

r
t php i

'

p p r p p

feN d^L
Rit.à^

In _ drik, tu m'as pri.se près de toi, seule

h

ÉÉ rpï
HfÊ feï3^

/»

fe ÉÉ A

É M^Poco rit. De plus en plus auimé

p p r p-M^ *
J

p P

s

meut pour faire en.ra . ger Mad.da,n'est-ce pas?

INDRIK crcsc.

t p
p

i p p fçm

$£=£zt
Poco rit.

Non! tu mas plu quand tu t'es ap.pro

De plus eu plus animé

^péttpjr^ B H g M
j» vresc

^m j?* èg ^ / tZlZ

p

Très animé (d = 80)

é=/ p p p
pti^m û E

gueu.se,tu tenais le cou teau !

1
h^==%

t
*

*--
fea^iJï

f^^CT^

li
Ï¥=JE

ff

ïgjjjS
g
?

ÉJiggig^^
p£fe^s^piglifiiilipi

E
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¥
fc

( silence >

Ê£t

Modéré (J=72)
P £=5 t ES^

(/;///. c calando

S * 31 ft^

Indrik! c'est la premiè . re

ï3k^m %#
ii*rz»

/y»

gp^ a
f

j
^_t' K^M îTf—-r

V»
P

J»
P p P

P ^ (Indrik ne répond pas )^ ^ G

fois que je m'assieds dans une au _ ber ge D is, in

I
mf^ffP^P ifF^

~o~

'P r-
—-p cr r

—-r

|ÊÉ t t ^s ^E* S
p p'p p

2
»*

drik, d'ha.bi . tu quand u _ ne fille et un gar.çon vont à l'an

#Ni ^-^<" *i= /ii—:i g it

.
v :

*A g ëgf

ZSI 1 ^2 É <* L = 3

*#A-3-FS k-Ma Tempo
3

fer p <p 'p F- i
r

r
p'p-i^ p p p

ber . ge, est - c-e quils res . tout coin. me nous inaiii-tenant?
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i

Poco rit. a Tempo

r * p Mo SB ^F5
moi

.

' ^,. h i

Je vou.lais di . re. Est - ce

Jr-Jj:'—1$ n h"^ JT3

P

^ 5̂ i-ilS
-o

£ £ £
-» w

Animez un peu

i

P P P f P
qu'on ne se tient pas les mains ?

INDRIK
(// pose la main sur la table. Orti pose vite

la sienne dessus. )

3=*F

Animez un peu
Des fois

.

a Tempo, pasgionément
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#
puco a jjoco cresc. ed accel.

B^-P-P
et

JS
tais à nia fe ne

f EU
ce/. I

S

tre.

*"&
J9 #0 £fl a /;r;co cresc. ed ac

§S ÈHpf

P f H p 1 1

Kit
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INDRIK (résolu)
a TemP° /

\> V

rait

,

( Orti rit en mettant la main sur snn cœur. Indrik laisse de l'argent sur la table. Ils se

m
jjoco a poco cresc. ed accel.
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, i'u f .*>*'//•', x'urr* U *tt (Uvuttt ff\ lutit ttf ., > i

4
iJtHàltàltilMàità

p
j^i

ii^E

scmjnr eresc

à 4^rUJ^- £B^# <n^?

S Mliit^in^r;
iâ».«J^

5-f3- •VJiufêj ÈAJÊÀi

¥
Poeo ril

Ê
s

.
* b t \>+

Allai*g.

^m m̂F^
râïiii

^B rS"" r-sf"]

- à ~- - ^ -

f/e* trois filles revienneat de droite. Kllex s'arrêtent en voyant le eoup'e )

Poeo rail!
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ê
a Tempo KERSTA P

i
p | r

| J' ife^
MARGUETTE

Peu . se doue, el . le tient In

j i î j. i

J jé^
Comme Or.ti lè.ve le nez main. te. nanti

a Tempo

ï a
F * w

li J- ^ Jj •JTJ J j-

f f

Très animé (J =132)
TUA p*-^ ^^ m

El. le le tient oui, eom . me i'a.raignée

K œ ^=fc
drik!

Très animé (J = 132)

Ti
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i
KEK^TA

^^ ËÈ I P^PÊ r
Qu'im por te!

û

Ju suis bien

# te

t

ai - se : Mail

m^
povo a poco cresc ed accel

(elles partent )

K

Ê
Lent (J=69)

l! *#
J^

gt
Tp-

3&; jiMN«p

jj^jjji.Jj.Ji.Jj.ig.i^JTST

INDRIK p
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ORTI

p dnice

INDRIK

ÉjpMÉ 3=* h—it
Cel . les lk? les!

(elle se met les perles autour du cou >
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n_ .. .ri i .... r„..» :„ i: .. «..4 '..in mi tnn» ,ln /.

Hfe
Comme el . les fout jo . li.ment frais au . tour du cou,m^I *S? ^ ^^

§¥^R
f

i *,

^
Plus animé (J = 88)

£
Oh !. In . drik !

I
INDRIK

^ P P P
ifeg£ m

ù,%r,rKî

Al. Ions eu rou . te, mou Saïute

Plus anime (J =88)

S^&
^gr? ^^gnftjp- p. 5

*=?
SM-

r

(sautant de joie )

cre.se ed accel.^m » p p «p
Ton San .te . riot ! Ton Sau .te . riot !

i
riot

I

m

cresc. ed accel.^ *&

U.
m LLj:

I f I

fcfî
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i
Allar«\

<t „ \» \> F =± fa (Elle lui donne la main, Us sortent joyeusement a droite^^^E=Ë P^
Ju suis ton

J-i ^
Sau . te - riot ! accel

3
Très animé, joyeusement^J =152)

F^-
iffiWTÏ7-

» XJC
^5:

I*Oz^l~l

§glÉ

»C^-frf *
/ i_J^

djl^nb fi
ç/-p r r fj j

.J-i
«-T-
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2".u ' Tableau

Très lent (Jrl54)

Kit.

PIANO

cresc. e

•n. -m-
wp -^ j

i T "T F U
Tempo

bJTJ a Tempo
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îpPlffiE
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è*E
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S

^ -J 4 J=3i
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Cédez un peu

a Tempo crc.se. c poco accel.

^= =^ ^k
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Allai",^.

a Tempo m
dim.
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dim

.

>y\t Ay-
W ± U U 4^=^ ^^m 1mdim
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Im
4

Poeo rit. ;| T

"

•t/f-r f
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Sy M~y
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Lent (J-66)

XZT

-Tfet=i=p

moltu espress.

&m é^à fWm
dim

.

r* SESeëT
wf dim.

ije M^MS* ^ U» . ,

ï 4-T^-f F^=S

Poco rit Rail.

S#j^
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§m fitfH hMtM igi^gi n^

"Sfrv

Modérément animé(J;92)
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à ii i >J ri-

-M-Eâ S F

si

jo zmo/Io cresc.

e^ #

W~73 j £ ./. ri 4
S f ri hPlt r

r g

Ê JÉ=Ë^i
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Kit.
Lenl (J = 6G)

Encore plus Jeut

JL

précipitez

Très modéré (J : 76)>—>J
précipitez

M:
RIDEAU

Kit.

t tt mtw? w w» ?
J u X

£Ê
3s; a^Ë zr

&-? fl? -* ^ * »
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fLa forêt près de Viuzmi .-Taillis déjeunes bouleuux verdoyants. Lumière rougeâtre du soleil couchant . Indrik est assis sur un 1er.

tre moussu, a gauche. Il a te dos appuyé au troue d'un arbre .Orti est étendue près de lui, la figure sur les mains, les joues rouges. Ils

Modéré (J = 80) se regardent.)

M, ORTI p Poeo rit. Très modéré (J =72)

l^S *=£

ÉÉÏ s
In

<*

drik!

J J

In

m iià
i
f

'

LlrJ
i=*^

i^E

P

PLdTUjjj ^Sg M u—

J

^
4^j—1j
ïr

Poeo rit.



Aiiimez uu peu

, » A-
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ORTI p dolce ^
ft= Molto rail.

a Tempo Je vou . drais

J

qu'il n'y

S wmÏL

,ffi ^jSî
» t t

/>/>

*=£ I§^1* -r

iftW» J» Ji j» èHë
ait per _ sonne Hll 111011 de que nous deux, Je vou

,m kmm sfe

as â=ê
'44g/ LLs,

*t

I
fcfe ^ Ê ^p^^ ?-

drais

Je
que nous vi . fions tou. jours en . sein ble dans la fo

pnmfvsrjis-
i

îB^-j^r n

ei I i i=m éa
rJ27
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.h J Ji ^Ê
La mous _ se si dou

m poco a poco cresc. e più animaio

M ... — . . % . I

Df.S
-«r- p p 'P pp
tu la voix d'ar - gent de la sour

wm
3^

teEE
ce Eiuteuds -

p£#
ee qui sou
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Un peu plus animé (J = 92)

^^Hï^^^P
Vols " t" les feuilles lé

^^É^^P

Itt^fc
«M ^^

. funi qui me pe . nètre
^^lA^L^^m
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dim.
Tempo 1° (J =72)

que ce la ne fi. nis

k^Sy^Ë-

ja - mais

EÈEEÈ

Rit.

PP

I

WWW&
3i

r?r—tTH'

**= *^p
a Tempo

ÉHi ^i=^r- J> | J^

M
.

I»

précipitez

fci

/

ttU?i -

w.r/.

^Zfcg±
z:

drik! In . drik! suis heu . reu . se!

/

#-^Fm
Rail.

111 .. heu . reu . se, trop heu . reu

*J& ££
sel
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m ORTI

* M)JiJiJU)l J- J> J 4^>.h J» J>^
Ne quit.te pas ma main In.drik ! Ne quit.te pas ma

fe» r
*

i jug

Poco a poeo rail.
Rail.

£
!„ - E
PP ^

main. Car je sens que je vais pieu

ygijj-T^-

l

p

sa
r Jfpn ¥

rfzV//. e poco a poco rail.

^ « H®

3: «
>fcf=±irt*

fefe
INDRIK Lent (J =116)

1 * r
l'wsr" "P jS

J

ti.

i

Modéré (J = 72)

petite Or

P^PH IW i é tepgs
r 'r f

5 t"W» y T^» marc.

;sra raEg^ is- : as F

i
délicatementm H êE£ Î^Ê

. ti! Ton cœur bat comme une a - lou . et te que l'on

3*
j
r^J-pigjtJ >t=fc

pjLp^OT^fËfcï
-«^

<P9&
u ZT: 777-î

—" m
tej^g^r?CT p
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te
Animez un peu (Je 126)

P-x

tient. dans sa main, et de l'eau sourd de ti

T^~fH=i ^t^hr
JlÂ2=rj^y

f^jft t=U. p

ai i:^Z/7^ i>f—

E

J-r
fnj^ v f̂

e»

SÈ H^ ^^
Poeo rit. Tempo !»
-9-

* §

yeux comme à la fon - tai . ne, Tu es ploy . ante

t^mm0m
en . tre nies bras comme u _ ne

Poeo rit. Tempo 1°

ÉÉ i.Aj î éééhér=r w
I

V
klT^rrf?

dim.

a . Rit. Lent (.Jz 68) ORTI

j 7 «Hk#^

i
Jçk

(Il la soulève.)
Vois - tu In

SE IpP S
ger _ be d'osier fin

,

Rit.

Lent (J.68)

ffihf M - :JTTJ
3
ffm;

,
a

i ijy #^
S^S

U"
E
«U

«af

& JÊ-
j—min?s* -»-

f

- drik, je t'ai toujours dé. si . ré, je t'ai tant dé. sije t'ai tant dé. si . ré
3H^ in

>iS &É3 WX1W=^Sft

^ «̂i g g , g
ri—ATS-fe^

/

r i
wj mm
w
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ÉÉ r p ?-*
i

ri" "i

M, r r

felle pose sa main sur son cœur t

bre, ce . la me bru . lait comme un fer rou . ge !

3 Molto rit.

I

Rit^ a TempoS m P3
h }i ji ^ Jij> iSE Ê ^ ^b*

1 J 1 é

a Tempo
et je pieu. rais. Je vou.lais aus _ si u _ ne fois dou.ee .

3 3
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É
M*

. ment. dou

V
ce _ ment,

Animé (J = 112)

ip~pW
me glisser de

3 3

* mm
hors dans la

I
km(,-

Poco rit. y a Tempo moins animé (J=92>

P P

Qui m'en
^m ï -, j
ve dans ses bras !

3

m
péié

pm éS 4-

*5^n.,, r^ i^3 »»og

Je l'ai vou.

3

-T3-

m'hÇBJ^P
rf

êe
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le . re!

èS
, Rail., mMain.te - liant qu'el . le m'a don . né ce que je

w tj=

gg^t i ».
s

Bj
r

- T r l^r
Très animé (J= 112)

vresc.
.3 «p

Qu'el.le fas.se de moi ce qu'elJe vou

*
Très modéré J:72

feà $1£
dra!

I
a

INDRIK J»

i * ^ -NS

S

9<

J-Ji i'U

f
É£

f « i

Même mouvt Tu n'a

ï
UŜ
^

3
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*
.vais ja.mais

rn^'r g i S
rê _ ve que nous se . rions tous 1rs deux tout

#i Pd^ W-s-

»4=^ S3
£: =

£±
jo es/?r.

H *ee ^ ^^ ÉÉ^P^

fe=^^335

vais ja.mais re . ve rien de pa . reil ?

£ £ ^ to *E^ S^
i

S W-

F

r p t :kï

ET
J J

i

OKTI
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Modérément auimé( J =88)
3

Je vais à l'é.ta - ble pour trai . re, et quand j'y suis.

> M p

teltj
—nm

il fait tout

'2

s-^s 4

r

r_i . -i_

2r-L^t-t-r

SM-

ru^nm
f

te £
cresc.

h Ë a S ij ij

P P P P P
» ' »

noir. (Je n'avais pas de lan . ter _ ne .) Sou . dain je sens qu'il y a une

$ ZSfl

brr eltcx^

«a Jr iia.
g

f
ET 2-"

j^ j^
cresc.

3
, Animez un peu

3 3w^
i r ^ p p p ppps

au _ tre per.son.iie dans l'é . ta . ble je ne peux pas la voir,

è

mais je sens quelle est

3~nJ-rirg
eut lj m u^^-Jkzi f

cresc.

$±-

$

à ^"P p r r^-p-p-p-P-P7
là, et je sais que c'est toi,.

J1J- m rij-rti

#

~n~an

o

S
.S2-"

Comme on sait dans les
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Très animé (J = 132)

| r tiJi g g g t >iJ^j^JJ'i
r

i[i
p |j|

drik!" et toi tu dis: "Viens!"

3 3 3 3 3

Je veux al. 1er à toi,

3 3

mais il fait si

jifflgijjirji nfjiflM
s=a Pf teEfETBas

jgQ= g
cresc.

te lL.r r te

l j p 'p | p g ^PPT P
T

P ?
Je deman .de: ' Ou e;noir. et je ne tetrou.ve pas Je deman - de: "Ou es - tu ?

te*

Par. le

{^ 'Piift^f'^f
|

fTT fffff tel U -
^LLTdjLiJ

I
Rail, poeo a poeo

\ p P r P p
i s i J'i^ii ? PP?

À . lors tu ri et tu dis: "Mais viens donc!"

a? ï
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| g P ïp ''P p
f

g I I
ser . re, mon cœur va é . cla. . ter!

Calme

=*= fefe^P^=P
Molto rail.

A ee moment Grand -

Très modéré (J=72)

m -

1 "F

É ££ j^ J^ .h j> J> i Sa Rit.

È * #
PPf^ = E tf^~#

mè.re m'a gron_dé par. ce que j'a.vais cri . é : "In _ drik ! In.drik!' dans la

m ni- , J.JT3 w

fQ7CC/ r Rit.

1«3E 22

a Teuipo (silence )
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Modéré (J- = 80)
ORTI

fîp-y^TT ééé£ K
je pa.n . e,

* T~

Y

£É
À=&

Dis la vé.ri

SiÉ i-J—ji. r"3 S SE

1 v5>:

:»

É^Ë t 7
^

Très modéré (J =72)

8^4t > ^ PXfl
j l>fl . | jg

a Tempo
te±o-jg p ^-y^

/
sOB8-

< lie uupeu, je pensais à vous deux, toi qui es flu.ette et blon.de, à

w^^^m M~ffî
h i

v
a^*~ ],

\, pr^I
* ..jpj

3

r3
l-f l.p M.^F»f

SE

V
poco ri te . Ktt/o

? fi3j; ^^-k—tfff
i*

^^É^^M
/i
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el . le uni a les bras roui

-*—*-

Ta bouche est comme un fi . let

cresc.

CRTI

le, qui se rit de toi ! C'est fi _ ni vous
m &

Ne pense plus à el le, qui se rit

fc^t~^ ffljJ—ss jpfT] t, J ^3 JjJëp
P=*f »r- r "^

cresc.

^r i 7i ^: i,g: f ^ fitti: ^

tedeux !

Animez un peu
=5=

#
INDRIK (avec colère)

^ fMy^p ^r M^=£.f s
Pour. quoi me par.ler d"el . le? Je

\ « f serrez ^^ JK P^
t 7 t

4Î =7^
J/j

cresc. e poco accel.
f serrez

Hjéé^ 3—

E

t v t g ¥
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fr«pip
c

é i §a 'ip'r g iy "p
!,

f p i r

-

g

cra . che sur el . le. tu entends ? sur elle et son Jd . sef !

É P^es*^5 3 ÊÉ=3 a^ura !
«=-«

pp" »r r
^~»> *r *?

^ n*F P
Lent («L 66) »

ORTi ,
,

-^k

ftft "g p g
. mais, sous le

Modérément animé (J = 104)

àm
su

*M>i^r^P^j I
à
^jj^rffjrjvfrf I | f 4

^fc *JZO
¥
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poco a puco crête

.

U' J 1 m ^ r
|

llr
-'p 'c r

f Poeo rit.

I
!«fe=Ê=

° 8
.̂ drik ?

d#
IXDRIK

BË ^^

JÉg^

Sfolto rail. Bienm |jJ
jjgj£ riSS SPSff *( g

pte* si
U: ==ym i P t
*E

Très modéré (J z72)

tsJ r
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a Tempo (Il lui prend les mains.)

Rit.
{De lu droite arrive Lénore, la Mère aux-

Modérément animé (J =100)

T—f y î
herbes, une vieille ratatinée boiteuse ., s'appuyant sur un bâton, un panier d'herbes au bras.)

3^ ^/bi^jr+ffij

w^^tài
-SMr^t H fetS

-

'i^fm^
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Poeo menu (J = 96) 3*

j </i«f.

^^^^fe^^i m éi#re^iiJ Wp||J^r3;

*
LENORE (tr,iMgui/te) Tempo 1°

I g I ' A iP^p
Boii.soir, vous di'ux..!

9:^8 cM fe^E agft-

/?P

?s T*
5E£

I
INDRIK

à ^^ Wm*
P P

l "P P
Bonsoir, Mè_re Lé . 110 _ re !

pi^-j-iïsm f — i .-^ é

Te voi . 1h en . eore_ a.vec un pa

ï*
p vf — r-p t 7"»

t^T^i ffi I^D"f-^iÉ »^ffl, lH7?

ÉÉ s ^^ EU B '1 m+*=*
r-

nier plein d'her . bes, de quoi enupoi.soiLiier tout le

l~l #^zj^^^p ipa njW

^ * ^ gjBl

I s !> «
^m g-L-P-'P
H

P P P=Ê
mon _de

!

Et somment va ton vieil a - mi le

Animez un peu

/H^r-% "t . ^ 3£ pp^ h y i
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,LENORE (t'assied sur un tronc d'arbre)
Tempo I°(J=100)

| j^ I y> £ ,,m I

Poco meno(J = 96)

Quand je le reii-con . tre sur ma rou

i i ij p i p

ES5
' .»

I t m s
lui non plus. Il a: ses af

M MM
*P3#

^ i i i i Bf
y=t

P T 'i

**=*
**f

cresc. ( Orfi' se serre eu
. T . ., , Animez un peu



1S5

Tempo I°(J;100)

ma eueil.lette et puis de la ven

Tempo I°(J,10O)

if

dre

,MHH>-^
J'ai as . sez de eli

I pppr ij*^ g & F—p-F if * * PP^î=fc

ents et n'ai pas à me plain . dre.

fc *Wt
L'un

3

a ce . ci, l'autre ce

.

tpTZif ^i^

I^^ 'mm717, ..fjCIfr ^^ JEU . j

.

* JiAh .h

In peu moins animé (J = 88)
4- m J>J>^^? ig « J J

7 AM*
. la... Il y a des maux. de touJ.es sor - tes, il y a des

ÇÈ^mÊ^m midi m mm



196

Animé (J ;112j

lr 3 fc^ K
pous _ se C'est ahi-si.

*
INDRIK

¥ë
p p g r~^
Jai.me mieux boire au.tre

Animé (J = 112)

ê *=& si» . 1 1,

^
cho que du thé de . sor - cie

1̂ 4 i-ji-i^Ç2-

Poeo rit

,

&4 j j ^^ -i-i-é-J-Mm
& * * t*f f ^ ^AJfc l^M-f-i^ *•

Modérément animé (J=9B)
LÉNORE

cresc.

S*
Animez un peu

f ht 7!s *P^
. sein

--*S
ble coni-ine des eail J e

1»- » -
^^5

sais qu'ils au

Animez un peu

IPIp
trr r

cresc.

f r r >

fe^JS^ jjJMMÈ-



îar

\ORTl (inquiète à IxUrik)
Très auimé(J zl2626)

tnrn^r bh

» y ^ "p ^FFy? u ~r^=ggppF^
^fr".M JnJ'TÏ)~TV * *

Fais la par - tir, la vieil . le! je ne l'ai . me

5
e gHt*F

ront un jour besoin de moi.

Très an i rue (J =12B)

o

Lent TJ =66)
ïLÉNORE p
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Animé (J =108)

ORTI f

h.-hJJ^Mi'p«
Animez un peu*

pous _ sent au.tourde la Cha _ pel le dans lbt>s-cu - ri . té,

t^ff

r- r l lffTr ^
# .-§ # "# -é -v

^m
^sff=*f

cresc.

S
g_g_r y

fr-dj

f"



1-Jb

Lent •!;»;•>

*
Plus lent (J= 60)

g J J> À.h .hH E^ * 4» »

F p p p p I

f p P'P p

te tou.te jeu .net _ te, tou_te flujuste il vous sort de la Cha . pelle u . ne fil . let

I 4
4nS «ip—1P

S^l #
35

/»/»/»

-«*

TT



;oo

sempre p
t., « i h»^ PÊ

et te. Leti.te _ ment, leh te

«si
teH

* «

*i ^=^=SaP m
_ meut

ÉËÉl

el . le ren

là

tre dans la fo _

m te
& &

^T

m n * Li> ^^ 3^=5,^ ^ ?=2
. ret

—
So n VI sage est blanc comme un

i
^« ^£È

li

*î:EÈ^Pi a: te a



'Z0\

Poeo rit.

wrr
a Tempo un peu moins lent (J =69)
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dim

.

b j» h : g \

ou bien u .ne vi.vaji . te,

Poeo rit. Très animé (J = 132)

^ J^ yr j i
.
ji j. M* Jyji lia y r

' ~i
qui a fàït un pacte a.vec la

ê
ORTI

> ^ g p l

"
T~WJ ^^gp=£ P^

Ne la crois pas, Indrik t El. le veut me fai .

i
k=£

h ^ g ^ l

"L_ i^ *h
p P f^—t

1
&.

peur, Je ne con . nais pas la Cha . nel . le Noi re!
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, . . . Cédez un peu
(a LtMOre) r

Lais- se moi

i

tran . quille a- vee tes spectres!
LENORE

r-r~njifeBË

P
Cédez un peu

& h, irri^ . J —

4

Qui

*
Kit.

ÉS^P ïm 0-0 mWft mnff
Ite

tf—
iff=» 1 n' i|J|j i g^g »

#
J n^

i

i* > ^^
¥- _jf

Modérément animé (J =92)

j^J' jV js i
'J'j^ V

||

jw^ i

} J- J* -h ÊbH
t'a pi .qué.e, ma pou . let.te? Tu neveux pas que je te par . le de ma

fPfWÏ #PfPli
/> staccato

y v h 53 ^ ^7: ^r ^^^ 5^&

U ? ÎEEE^EÈ g J» J
V

' J^T PPM -*-—

*

moi, quand je te rebel . le fil . let .te . blan . che ? Eh bien,

É tfrrm y^ 0te*s *=* * *

?

y t ^s teÈ
*/

EEEEEg y i i y l t

é
Uli peu plus animé (J =108) creac. e poco accel.

ÎE pilp
P p

i^^^^j.i^j^j^j.pB g 7
F

. gar . de, tu es juste aus. si blan.ehe quel . le, et tes yeux é.taient pa.reils aux

ffi
i " w^f g te ffj^i : iâÉ piS

«cep/.y cresc. e poco

^^^^gpÉ "g
:

rj Ipf
^ :

ttf fAf



204 Auimé (Jrl20)
ORTI (prête à pleurer)

frT=Tfrfr
i
]T7l

r j i^H
tu mens, Lé . no.re! tuCe n'est pas vrai! eu n'est pas vrai!

t^~* *-

tiens.

Animé (J =120)

**{* Jj A 1 JE
j ty ip wpjp^

fe
Un peu moins animé

i ^^i yr^ ¥

U
Oh! jeu _ nés se !

im ^g
Pi P^ëte

P
/»

I lehtaudo

w t eeé &S
Jp:T- T' T r

Modérément animé (W =92)

Ég J i ^i ^r ^ * ^P t r 1)5=5
?

feu lui sort de la bou . che.

stacc.

Al . Ions! je n'ai rien dit.

IPfffPflTTffT S

Bien

WH ^jéi
-»=- m ^^ ÉÉ ^Pi

i h |
h ^ ^ Animez un peu

^
p ë g g j^J^-JL i»

^JTTT-^ £
sur il vaut mieux être as _ sise au . près d'un gars

fê ifl3J*~ e^ ^jF^

que de fai . re là

Animez un peu

^ : thsiM
'9 -f

"">

\r 7 f y

cresc.

ït*

LJ_ ?

f T"

f p

tif É fe
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i^Bp
Poco rit

,

K JJW> J)
;^^E5

haut des pactes a.vec la Vitr . ge !

iQZZ

I iP^f
st^^ fciS

^tfiftfin^ ^$PPÊ » M>É SE

I
Modéré (J =80)

frT^im JlJ^ h i> j> he
mais con.tre les pac. nie des pour tous les maux, tes je fce

te m3Bj

FT
p-
»#••

^ PT^rj ^j to ^^^^ VS*' ~

Animé (J =120) ORTI l anxieuse)

K ^m
Tu ne sais rien.

P i rj -JT"^ B r "^f^
ni pa . ro . lee ni chi ça - nés.

Animé
m m ,7#/7i^n

* u r y E1
:

É
Lé .ne . re?

e=£ P ^ EÊEEËi P é

Rien! Mais qu'impor . te ?

Rail.



£06

(É

Très lent(J 56)

$ h
j, j it Ji Ji 1^- Jg lt j

son . ne ne fait plus de vœux dans la Cha.pel.le Noi . re, n'est-ce pas?
Très leut (J = 56)

m ^
t-enLéno - re!

P
l * Mil J> M h J^Jy^^ fwv^ j^a s* 3< É"W ZJÉ.

Tout de mè-nic, encoiufi.deu.ce... Ses yeux res.semblaient é.tran.ge.

nritTt
M* 3t Hf^T^T"

1

^ i

'mL=k h M PP

É
r F-

Animé (J r 120) y
f-f-fr-frFI F=^ i

Tu veux nie je . ter un

h~fr*«—«
-* 3E

4 ^^^ iÈ-*-= #

. nient, é . tran . ge.ment aux tiens !

AniméC J -120)

i J:
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Afrfcm Cédez

*
£P £

ort! uiéchaii-te ftiu . mel
i
i

;

p
ta

s^ *JTa«n
Moi?
Cédez

^^
Dieu me pré - ser ve !« !Wrc?̂^

.J^mT*yr—*rj a*jjs
dim

.

S.
'À

Zf^Ff.7

f

—

^f
:—rt

I i
L.ent(J=66)

me . re.

**#i
et pour . tant elle est inor

h i ud -ufa

te jeu nu, et de i

£ É
ig: 5 e* KtS

bt ± 3=3ZZÏ

5É^5& 3 rrm^
6J

0-W — •

SJ

Très animé (J-:20>

* IPVa
mort. -indrik

I 3È É ^ N ï i.J-
p- p p p

ï
Eu voi _ là as

Très animé (j=120)

sez, la vieil . le! Quel plai . sir as
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à
LÉNORE Modérément anime (J=96)EEEE5

W «-=—

»

m
Quand tu se . ras vieux toi

E
spec tre!

m
Kit.

i

Modérément animé (J =96)

fgT^ ËÉï psgd^Tïfe

P
/-p

, , Tf—ff . ^ ^^ ^^-r

1
ft~Ji i

—

h§ ^^ 3= p#-—

*

nie et ça vient vi . te. tu

ffi' ? ^^Azzk ' u^SS

| i' J' i^f r^^ a i

r
^ *—i*-

E^Ê
ne se . ras pas loin d'être un spec . tre!

Ml
Al . Ions ! je m en



2(iy

Cédez petit a prtit

Hit.

£$
a Tempo (K/le iorl pur lu r/roïte .Orti kttgardr tu

| ^
- hai . te bien du plai . sir!

lTn peu plus anime (al =100)

qJjjjHJj;

^Hpipl^tMë i i-

qu'el- le m'ait vue la haut !

Kit.

I S'**[ I»

* f
E

r¥:

|B !P
^ fe$ i f^mà
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Modéré (J :88) /Rit.

P
Rit. p Lent (J: 69)

j > gjjjpj p p p p iT p p
1m

mais avant !

a TempoA '1 < '

SF
t*

sa*

Et voi . là que la vieille ar_ rive et par . le de

te i -- jfe i~ja à =
i ffl=z: S

i^É
i«W / /»

te ir:
B b. 'att f? '•¥ P

ié

rai lentando telle pleure)

f-^-r^f w-

-f¥
cho-ses de eho.ses,

M—-U a Tempo

i p «J^^Wii=p
'« rfl/ lentando

n 3*

esprens.

JHi=i
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i
Modéré (J=76)

E
f

i ^pTin?P P i is

là?

,ê
9 psa bâ

Que tu es sot . te !

r m fm m ,/^-M
^^F!F^

•r
te

;

i ^4 1

#
ORTI

(Il se détourne avec colère. Orli

s'agenouille vile auprès de lui.) o j

EÉ ï i^riPTF^B PI3BE ±
Non! non!

*
je nt- pieu . re

g 1 1 1 r !P P M 1

P
Vous ê . tes tou.tes les nié mes

iasmfuu ^fflffl
fr iïJlm*—4-« -fi-1-

Bgg aN li^N=g

cresc.

*=f 1-fl tH !.. Il

p p g "p *p g >p p p I
te /

>^^1p=p
plus! Que la vieil-le ra.con . te ce quel .le veut! Ça méfait

gfeggfaCT
l -rr J

i

I
'f

: i f
: ^ Ê- IJÉ

pas _ " __^. .-»,•

P"
a Tempo

i 7 _L s EÈ

ri _ re!

ip
j^

£
Jui, re . gar _ de !

P^
je

roco rit. —••ST
-"!

,-V !>
tv.—M ' » '

i -

F

i=ji
Plji

ià

#
igB J-

*%
ff
~

^p
?S5

tf>' =

?<£
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Très ayité (J.112)

vjt~\ (elle es..uie ses yeux et rit.)

i

INDRIK molto dim. e rit.



2i:i

Légèrement animé tJ =92)

(on entend chanter dans lu lointain. Orti prête l'oreille . )

&*.ss rrr^r r~*f*~^F" p p 1
1 r %

E _ cou. te !

SOI', et c. A.

ceuxdeMiii.sa.de qui re.

J-lil J lr=.
=^£ïiÉÏS É* -* v ^-m

Sur la col . li.ne ron.de Tourne un mou. lin jo.li, Moud-t-il fa . ri.neblon.de? Cœur,mon cœur,

p| mp—m-
i
*-^

Hi^-r-rr^^*?
Sur lu col . li.neron.de Tourne uu mou. lin jo.li, Moud-t-il fa . ri.neblon.de? Cœur,mon cœur,

l" BAS. -»..#. £#£# -> • « ê
Sur la col . li.neron.de Tourneun mou. lin jo.li,— Moud-t-il fa . ri_neblon.de? Cœur,mon cœur,

py_,r r
J

i

pfj
Z' BAS.

f f ir r J^ f^
Sur la col . li.nerou.de Tourneun mou .lin jo.li, Moud-t-il fa . ri.neblon.de? Cceur,inon cœur,

$£
WSmp.

o amk*=
(elle fredonne, avec eux)

PP
a Tempo

M-M_» ^
p
jpp__g* * r i p p r

vieil . lient. Tra la la ta la Tra la la la la la. Il ne faut pas qu'ils nous

ffcf* ^mêpp
w^3J d - * ^F^

tu es pris Et ses longs bras qui virent Mènent la,

-Uth—n m . . * • •— • m • p^pp r irrr ^feg
ron _ de de TA _ mour.

tu es pris Et ses longs bras qui virent Mènent la

i 2*3
ron . de de TA . mour.

v^Ur ifff i fffffr iffr ffpi
. f

tu es pris Et ses longs bras qui virent Mènent la

b .i' irrr a b^ee^s i»—

*

ron . de de TA . mour.

-O

—

^P,'W^ K
p

tu es pris Et ses longs bras qui virent Mènent la ron . de de 1A . mour.

a Tempo

«SEw
i£i &&'mm
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èï r^iM>_>: s«M •-

voi . eut !

INDRIK

1 tr p=$m tffr
Par . ce que.

w
Pourquoi doue ?

**
(Sllv le fait lever.)U o -^. \atir tu jan tcvcr.j

É
Non, non, je ne veux jias Lè.ve toi !

$tm f̂^ j£5 ÉHÉl
ïQ >i
r iiiiii

J=3z4
r #fQ r

^ • m •

:màmm f̂
^TjJ-^ é&MMm

r

«Aeeepe

m ser. ÏNDRIK
te b* di

; g | | j i h ë ii j ip

Il faut donc tou. jours re ce que tu

iŒ^
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pfe m éé
Très animé (J : 138)

A'*
Lo

OUI OUI...

veux
'

k&k
Hop, In

S
Très animé U ^138)

lg£i^_J^

É
( Indrik la suit à regret vers la gauche. Ils disparaissent dans la forêt.)

=fc

drik. Hop,In . drik

I^m é± mmm I &
:=L-* g r § r 1

Pf «
vresc.

JH-f*
^w&

i i •=* ^ ±±±±±£^ S *L

ET/

(/>« milieu, allant vers la droite, viennent tous les gars et toutes les filles. Ils

vont par couples se donnant lu 7iiain,ou se tenant enlacés. Les gars ont des ra.

meaux de bouleau à leur- chapeaux, les filles des branches a la main.) Modérément animé cJ -108)
S0P.m -m m i *

Sur la col . ii.neron.de Tourne un mou.
C.A.

J J J
1 ^'JV

Sur la col . li.ne ron.de Tourne un nicu

É
TEN.

r i p p r r i r

•—

»

Sur la col . li.neron.de Tourne un inoa.

BAS.

3b£ m
Sur la col . li.ne rou.de Tourne un mou.

Modérément animé (J;108;



216

^ny-rrrm^g rrmr ^ f-
-lin d'amour. Il tour.ne sur le moii-de, Cœur.nion cœur, c'est ton tour. Mais vois,les pleurs a.bondent

MëÊ *J'J J U J r 1 ^,. Sî^ fj l m —
.lin dkmour. Il tour.ne sur le moii.de, Cœur,mon cœur, c'est ton tour. Mais vois,les pleurs a.boîident

jfeffl^f Eg g r r r 'p pr r
.lia dkmour.— I' tour.ne surlenion.de, Cœur,mon cœur, c'est ton tour. Mais vois,les pleurs a.bondent

W f 1"
r É S»— m »

^4f^f-+pg:

lin d'amour. Il tour.ne sur lemon.de, Cœur, mon coeur, c'est ton tour. Mais vois,les pleurs a.bondent

*
fe& i #•P # p—

^

* » éM t
—

9—

E

pr T%

wm & mm «—

«

^-^ _).»_;^

dim.

Ils disparaissent . Orti et Indrik reviennent. Orti,les bras pleins de branl

ches fleuries

.

-=nRït-:^>-

r j ir prTPpp n
r
M ^*3 ^ m

Par.mi la ron

dim.

de de l'amour. Li . go! Li . go! Li go!

E^5 \, J. |
^gl Ej|

Par. mi la ron

dim.

de de l'amour. Li . go! Li . go! Li go!

^Pfej È 4> ^ i*

r ' r i

p
d

>> i?
Par.mi la ron _ de de l'amour. Li . go! Li . go! Li go!

k
dim

.

5
± b

IeJeiPP ^m
Par. mi la ron . de de l'amour. Li . go! Li . go! Li

Rit.

m 4=U m m i

go!

Modéré (J-84)
3mmfM F^Pf=i"

dim

.

fr?
<

din

§S »

4

h*

«r=a f"» « "S'
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ê
ORTi

fc=g=
t I^JS jl m 5==5 £=s

Hp- gg| g Js
^ p

$g
Oh! coaune c'était y;ai! Nous aus . si, nous aLlons nous i'aLre

tifà [p Qjtp3-^!,!^
raf^^T^f

y

P

m&E flû
f
^m m *t ù ïfipjT^-

m ^^
PFP?

i
(e//e y pique des rameaux)

* ^IZZ

beaux! Donne ton cha . peau! Ce _ la em

^#rgf g^ na JT3 ai^B^a^S^mwm f

MJ|^'^
T

cresc.

i^Jj-jsm »r3Br^«r7l

É i ^^^f ^PPI
=t=t*

.saient, Le somineil nie fuy . ait. Ce . la me chatouil . lait dans le cœur.

Jmm S=J Jerjp j^ ^
i^w ifflpf ÉÉ
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t&llf lui ?»et le chapeau
sur lu tête. )

Connue si j'a.vais eu des s3 sou .. ns. et je pensais à toiJ_

. gé . e de me haus.ser coin. nie si je von - lais at.tra.per le pain sur la pla
i

iud»

h m jîvmn'' 't "
, »r-

'crexc. e poco accci.

ÊÊ
poco

Vf f ffr I

j^ tfîU3 /~a tg *ë

mst
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M—

^

t
.M I p^Rît. '#//*• *e hausse sur tes pointes des pieds et "ssaye de lui donner KM baiser.)

PU?
Puis- je... puis-je essay . er, In.drik ? Diit.teindre

S
INDRIK

Ê^f
a Tempo

g $» 2
Quoi donc ?

J^2 a Tempo

Rit. a Tempo Rit.

PPl *,l>f

u* /en, et penrhe son visage sur elle et l'embrasse, ils restent ainsi.) (Le Rideau tombe lentement .)

a Tempo -*-

Fin du 2eActe
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ACTE III

Leiit(J:56>
brutal

PIANO

#
a

p^s
"îpt^T^

P 3=è É
kJ*

^^ -•F-

7
ifL^2Jr^ f^c<r >f^r ^pÊU*"?

Très modéré (J ; 72)

tendre

,

L_ Lent , =f

f^J^g^.^f fil



TU

Plus calme

±<—M-
—* à

&êê
±

rJL-—~J
3EÈ Ëfcà

>
L

irr̂ n
w^

*Uà:

i
Jt

feâ , 9 > te
H*T * P

^
P$f

Un peu plus lent(J = 54)
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$
RIDEAU

ffjg t],

'# "HîjJ
ntfdim.

te3

5e^ ^
L2^

</»'///

.

f£

F^

h-

^E
©„
PP

£3 ^

3a ' sra

^h^''afertUJ S ' 'W ^: S5
,

r^~—-:— Ai.

"—.^

—

**•ft F
CZn ^lèce du premier acte. Fin d'après-midi. Aime est toujours couchée dans l'alcôve. Trine

t
devant t'àire,fend du bois avec une ha.

ckette. Mikkel titube de long en large en guettant Orti qui est assise devant le poêle et file.)

Légèrement animé(J = 100)

fry-4-ri-p
pp

wmm H5
r

13mm
JTOJ^/?g
f

P $P
j5ajp?]Jp^

Ossia

^E^^3^^
=r

j 1 J SJ j*vj-i

f=

TOJ^J^ÏI
as B
f =*?si s

*F
S

=f

i g W|j *=¥

fcf I

f=^
*=*
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.

Lent MIKKEL (à Orti)

"| crève, ed accel.

>?t „

r Pr
^ l .,|l f^

|

tpTf Wf-^Vrf i

Vagabon.de! Coureuse! Fil _ le de rien! Tu as tou. jours é.té paresseu.se, et mainte.

Mi

y|»pcT ry y^Tjr ^«CTr
^ *p_*-i g g

pp^aai
se ^^

g g Éfa i
j|

p 'p ite f'p I i^Ot^r 3Mi

è.res là que viennent au mon.de des ê.tres i . nu . ti les comme toi ! Bâjlfe

Animez un peu TRINE

<• \îhf p il^^YwT^rV^f
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Très modéré (J = 69)

m h j).N j in s
<i_4j j j j J^^^

Lais.se la tran . quil puis . que tu las dé . ja bat .

0|o J
»
Èï%

W. tp^LJf W^
p,

=

îéé é jj.

Ih
1

l
: ^

Modérément animé (J = 10 4 )

Tr Ê=#
tu - e

MIKKEL
t j P ? P P

5S P^PPÊ

ri^=»

Jai as.sez de vos fi . gu _ res! et je vous

Accel
.^, __ Modérément animé (Jrl04)

SU t. d-Ulfli.Mp ^JggœW £

/
ii dmw^t

ÙHfe ,f ffff
F 3 3

g^gj Pp l

'Ofof i
i

iptpip
P r^lMi

jet.terai dehors un beau jour touslesdeux!
3 3

Toi. la vieille et toi, la ver .

Usé* m& ft=œ Afiflfi:f(f iSlÈ ^g ^^ 3*
3 3

if ^^^^4^ fe

* f^f i ta^
3 3

eeÉeee^ tirrtrî
—fm i t mMi mt

un . ne ! Je ne peux plus vous voir. Je m'en

El*V UZ^i P ^m fet m i j J i J i Js
SE|rf

cresc. ed accel.

*t£ # £=i=P iBLU tLfc
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mTRINE

Boire à lau . ber . ge...

a Tempo

m ^mfci yMi

vais. Tais toi ! C'est moi le

a Tempo

(En passant devant Orti, il crache par terre.)

Mi

a Tempo

Kit. TRINE LentC J =66)

Pau.vre Mik.

[ggfftf^ fe ^ ^
dim.

zo JE

2C FT=^
fy—

g

y
Ê

f : 5: W
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ê
-kul!

i=Q
i i 1

1

1 "r S ^ 1 1 s
C'est con.so. la . ti _ on de cri . er.

^P
corn.me c'est la

É0ÊÊÈÈÊ 32

^ i kfi:

il #
I
fek MK (B-r-

J7~

r»

Pf
Kit

gEÉ a{Long silence. Orti rêve, les mains sur suit ta.

mTr

tre de pri _ er.no

h^UUU j M Rail.
Très lent (J- 66)

S^^3ê£ *B S PfT»
3CE^
r-

4/l'er. Trine la rega rde pa rfois de côté, tout en préparant son rouet.)

cresc.

%k
3É ctJ —

,
J jjJ g M *—^

îT ^s s *—JC jgiS
t̂e

nlll
r

cresc.mm
f

s ^ -* dim.

p^
f

mm
5f

IMÉ ^*
ï*

=3p

r

I
Sfea

Rit. TRI NE J»
a TemP

£3: 5E E ^^
i

Re . po . se toi! La route est

.^^=^^ÙJ^
: 3f

PPtfHI

? ^feF^r
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PP

&
y a Tempo

tèù
Modéré(J=80)

ffiÉ3E fe^âm
ur ^~

> JiJyfwj
^ Ah! de.pui;

*3E PUcz ^fe=^
Ondi

a Tempo
rait qu'Ame est mieux, tu sais?

Modéré(J = 80.X-

i'Jyp i«r t np iij ^^Tr

De.puis hi _ er ma . tin

^

La nuit a é. té mau .

i

i(
.J"?uMp|
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mfes m
a Tempom S'S>

.vai . se, très niau _ vai . se.

?oco rit.

Mais au so . leil le . vaut
P=PP
elle a pous.

SU* I „

te
ORTI

S W
i

Oui, peut - ê - tre..

Éïs * »
Tr

tout dou ce
g.

nient.

te4 m m v&M
te=^ £^ maM p^T *$£

f
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(Orti se titii.)

M_j? %.yè %

Très modérée J ; 6»)
'^//e m ravise et

range son rouet.

i

Tr ffUC 7
,

|
Tu as peut ê _ tre rai . son.

molto esprexs.

Il y a des cho.ses qu'il vaut mieux tai . re.

&EèiE *rr^Tp ? :zzr m
^ fe ^ a

wp=^

Tr I
Rit.

S
a TempoS ^s Kr4t^**= -6*-=-

& ±^è

La vie est la vi _ e, comme le pain est le

^=^SE S £g=^F ^
-J&

-s-

gâ

r ^Tirw r

Tr w
pam.

t-resc.
Kit.

» v^Mlf
p p r J^M' i

r
i,J rji Ji J) |^a T° poco a poeo rai'.

P
Pour - vu que je vi _ ve,quïm _ por _ te qu'une au _tre mtu _ re!

3
aT°poco a por-o rail.
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Tr
j\ ji ji i ji i ji i j

* FTTr^r^r—r m
Luis.se le rou.et pour aujourd'hui, tu as peut être à peu

I ^#2
fc£

Fff pp

gÊj *
P k3 3 *

a Tempo
Tr

Modéré(Jr88)
fe

(Calme elle file obstinément ._ £5»^ silence Trine dit son chapelet.)

r-
. ser.

a^ '
* j « shpsemprepp

û ^^^^^S ^3J7J]^§ P^Jl'
' J^J^JTJj

i r f f
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te
*

3

m s=è
/;ofo cresc-

wm JÊBJS^ JtT]
?r

(Sous la fenêtre on entend les trois fille* . Elles envahissent lu chambre : gilet août couronnais de pri/nevères et Kerstn dent unt

couronne à ta /nain.)

Meno mosso(J=72)
É*&

TUA

I g H**TT P P I
Ji

P P PiSE

fe*
KERSTA

Tra la la la la la, tra la la la la la, la la la

« 3

^JiJ^jJiJ'JiJiJ'jJy j>

|
m

m MARGUETTE
Tra la la la la la, tra la la la la la, la la la

6 e^ 3

} i j i i J,
ji i Wj,P j»

3*

Éi* É

Tra la la la la la, tra la la la la la, la la la

Meno mosso(J:72)
" 3

f
nr^~firms

as u -w U: ^L' ^a^ *F? T V

Ji

-K

d^Hrr^3^e&
la!

fe
i?

la!

S* &
^

3EEÈ

=¥=£

Animé (J =76) «tw légèreté

vu ; p p f

La voi.là!

si*^
i*g^

la! Dé.jà rentrée?

Animé ( J r76j avec légèreté
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Ma

a
L

ELle

{elles rient) rresc.

reçu

Nous te eroy.i.ons tou.jours dans la fo . rêt

j_ J J g
; lit

a.vec

S9P=3*

3

r~v:

3 r

&V» ORTI

p p M 1

p »
p

iM-^m y v

i
&F

Que me vouJez vous? Grand'- Mè . re va gronder.

TUA
£ ^^y y

Nous voulons

%r~*"Hi=p=£
. git El. le rou.git

fe: ^ J ./' 5^^
ca

"P"

f ^ 7 i
;

fe
( *>//^ / Vmura sa

e

I

\ P 'P P b eTTE *Ti iS^Î p-rrn^ f Ê
voir quel air tu as 1 Et tu n'as pius le même air que la se. mai. ne der.niè _ re !
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M KEKSTA

*
p p P p

'

i

JTT >p I p ~P-
BÇ

4

MARGUETTE Tu nous ra.cou.te . raa plus tard tout au

&^ ^Sfi^EÉg W^£
Dieu! qui au.rait peu.se ce. la?

i^UU-^t- i ^i \t

p
f

1S f=̂ f£=$ ftyT Hm

I
fck

TUA
i^l^p

p p H^- ^P"
j

P
^ s g s

Tu sais que MacLda est dé . ja fâ-ehée

^=4 ^Pf» y i y iK

long, n'est-ce pas?

j^V'H^ j; jÉï

^ * ^ ^ il

Ti

K

teUipjpjn
p
Ep^Ete

(Ortï tressai/le.)

_vec son greffier, son beau Jô.sef !

«*m rpi,J»^
P

* p i"rg=i
L'as tu vu au .jour _ d'hui, lui?

B^-n »^ if^-r^t

L
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ORTI (gênée)

n—-^ÉÉÉ
Animez un peu

Laissez moi !

(U-^E^=P
Lais.sez moi L

MARGUETTE

TT^!< i< \ J'^̂ ^p^

P^ jfefc iS^à
On ra.i-oii-te que tu es al _ lé _ e là

Animez un peu

ri . n rl-r^n
7 J

*&=*-
P¥Tr^C f

cresc.
r

mm ^ Jr
», J. a=

r f

4
M

a Tempo TUA

m i y -v=¥:

P
Chut,

P * 5 à ^PP "
j ir p'p

p
Ma

bas

te
la Cha _ pel

â
le dans la fo _ rét pourl'ob.te _ nir

a Tempo

Né s J^ ±*
fr-

"'g-fe^f^

§»
~—>i-

ife ±Pm^ ^ f= I
e

te ÉpsfcTi

Ma

F=î—^-H^-P £
Chut! Ne par . le pas de ces cho . ses là!

&V 4- » > ^ J^œ ê^Ê £
Tu vien - dras a . vec nous ce

te^#m És=É ^^ fe=!
ÏF=P £ {g » l|> i R>

J h -h J -JL 4hj—Ji

V; «tfi,ï^

^i£=§ 4=

r

^^
r r r
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Ti jr=_? y =?L ? 1

no. tre ca.nia . ra . de!

fTlif7! \ ,

Jr~^=é

Re . gar de.

^=^4=4 Î5fe H=^^L s=ï^

T5 J-Tl
i*7-

m ±à=^±
f21

Ti

mssc. _

Noust'a.vons ap.por _ té u - ne cou . ron _ ne do pri.ine . vè

2-

£fc
(Kerta lui met la couronne sur la tête.)

Ti w
res

*
3W»^

a-

^W ) bbti

#*
Ji h Tl«h >

lËPi
j_

£*£ 3:

' TOf
as J> j J>

f dim.

Ji jj£^
u J

—

• à i^ --

m^
f*
EE^ ff" f"

KERSTA

ph\ji\ç p
^p D Éjjg p

te@w
Comme el. le te va bien, Sau.te.riot!

S
J^~-^ b ^J

.

—

„

K .

ti
J—^ te

h

S • v
É3É sMi£ J=iè

ri . te

m^w éteffîS*¥^m
dim.

IS ^UA
f"

^
*•

J£*b±
t*
^ P gÉU^ 3î: SI
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LES TROIS FILLES (dansant une
r , ,

ronde autour d'Orti) Modéré ( J z 80 )

Jji , ,
TUA

temn=^t p a rp-t-f—

r

KERSTA
Quand les fil les vont à la brune, à la

fflggXZE ^p p | r
-g £

3p
Quand les fil

MARGUETTE
les vont à la brune, à la

ni * i i ta ^*E
Quand les fil les vont à la brune, à la:

Modéré (J =80)

Ti tesa Ê
*=+

Légèrement animé ( J =104)

p a p p p p m
lu . ne, Coin - ment font el . les pour trou . ver

m^
-P

r t'j> hsSp ï=£=ï
»

lu . lie,

lu . ne,

Coin . ment font ei . les pour trou . ver

P
*=r^ S 1 h h I i J' J'r—»

—

r—m—w
Coin . ment font el . les pour trou . ver

Légèrement animé (J =104)

wm
les gar

.

les gar^
les gar

.
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ÉÉ£
Rit.

HHf
Tempo I"

7TTi y-
;

•

.çoiis sous les peu.pli . ers? Quand les fil les vont à la

garT~JrJrjt j) |J *=^ 5=5^^» * »

.çons sous les peu-pli . ers? Quand les fil les vont

ÉÉI :S
h J) h ^ 5=5Ma * ET

j^j— —.— —.—. * m
.cous sous les peu.pli . ers?

Rit.

Quandles fil les vont

Tempo 1°

»ta=± É È^fé
m. _ ,

.

>> J J

^,k>
L

i,^ ^rjg i^ ^
4BË

Rit. TRINE yAccel

i j>j J'jLiteiV pV'^p'r FFP^
A.vez vous fi ni a.vec vossor. lut .tes et tout ce

Iœ i
i
tôTi

= K

S
brune, à la bru . ne.

pW 11 J J t ITO
brune, a la bru . ne

I;, V L j

•>H> ^ ±=3tz te Î'^ l ï, i,^é p^ ±=3t '*£$-
bruit? Or . ti n'est pas de vo.tre sor . te Dieu nier, ci! Al.lez vous

'¥HUhL^
cresa

g®
"r p r f É&ÉÉ - É £?5.iCT

fe4J, Ti
* P^
^—i> rnn
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Animez
#*=

'Bile empoigne un tu/ai.) Très animéfJrlOO)

Tr

Jtfc

en!

TUA f
e? E_ P P

I

r M^^
(Biles sortent ex courant. Orti les suit dra yeux.)

±=& 7^

É
KERSTA San _ve qui peut et gare au ba - lai!

Mv -^JrJ^U -W^ È

I

MARQUETTE Sau.ve qui peut et gare au ba, _ lai!

tt fm^^=jE3E$ TOdg^ _ y r 7
=

Animez
San . ve qui peut et gare au ba - lai ! .

Très aiiimé(J=100)

#£=## S

m^^hû
¥ EU

f y f f f

^
» m-

* ii

M*

Cédez petit à petit

W3 =

dim. e rail.

Très modéré (J =66) ORTI P doux

+ ., a LRinuTRINE Rien de mal. U. ne cou-ron . ne.

m
Qu'est-ce qu'elles uont mis sur la +ê _ te ?

Très modéré tJ =66)
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Modere(J=80)

#M
( vtnim? use )

3f#PifP3ËiV:^
h-

1 i,Ji J' J> JP^pTr

Si tu es par.tie hi . er pour fai . ru connue tl . les,

PP

il va. lait mieux rester i

U- i- i- £J#
^ï Fi*

fT ^
m

TtTT
V. *

^ ' ' j . 13T3 «/

p j j> J* y j' j' i r
*•—

^

^
Un be.au pé . le _ ri . nage en vé _ ri - té!

t=£=^ ~Fr*f
ti.'-=MVW f n w r

* "F

*»
f' .M J1

! J >

Rail.

fr

J g J
Tr Ï ^S« »

de gran.desmoi

I
fct

qui iui.nia.gi . nais des cho . ses.

â

ai
fl Wf ,J
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I

jj Yt r iJ
f#//c pleure dans ses mains. Trixe prie près du poêle, le crépuscule commence.)

vous en pn - e !

Rit.

feS
a Tempo

fe :

13f|
a i >—

^

^^ ^ g r -pu
Pouo rit.

£ÏëÊ
^«

f
£i

/»/>

F

|^j 3a g g p M. «I u S 4?fc

r- pr^t/r^r

i
« TRINE 'f« murmurant)

se
/>/> Lent (J =60)

* ' *J>JU>l"J>J>J>jJiJ ^Wl^OT^S
Sainte Ma , ri- e, Mè.re de Dieu, pri.ez pournous,pauvres péi-heiirs,niaintu_

A (Orti vient s'agenouiller auprès de Trine et se reserre

j. mj> ji J>ji^l'r

. nant et à l'heu.re de notre mort

.

Sfcj^ _cr 3E

'as ï
±^1

£;

5

eureusemeiit contre elle.)

V*
ORTI

Modéré (J =84)

£ *=f^f
==#=^ PP

Sfe
Lesoirtom be... J'ai be . soin d'é.tre près de

enpre.su. le chaut 3

SE sb
I Sen:

i&m
if-if
u3. f3 ^3 p; ^

P

PP

5^=» r^
n=3=é=* É

• ta? TT
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VOUS,

1 y llf» 4^ * Sllv cache son visage sur Us gruaux de Trine çui

T m
tout près,

m
tout près...

TRINE (douce et solennelle)

* J'i l
J y J>

Or - ti, Or.ti, dit

là T- ~J>
-i^-r-j„ ,

f F

•^/«J^ J ^j5 SëÊÉ ^E J J J^

;f rf f

/ui caresse les cheveux. )

feïS S ggppo

Tr

Grand' - nié . re est-ce tout de

» 1É8W J J
p r ^p

11101 , As-tu fait en.tre.vue a.vee El - le?

4
Mm JJJ. ,j P^^

f f t^Wr^ï7

f F r^f F'F J

îffi
/>oco cresc.

~-2?
:j2: tSH

*S»4fr^Hffï^P ^^ 3E

sui _ te qu'Ellc vous prend?

Tr fF^
Je ne sais uiême pas ce nue tu as fait. ni ce (m'Elit hne sais uieme pas

mmm ^^
ce que tu as fait, ni ce qu'Elit

Rit.

FF r> F
¥TT

9#r^

FF F
:

'>F
dim

.

H
W

3E

FF F F F

3E
!-«*
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ÉÉÉÉ
a Tempo

ÉÉ*t lj

P P P ll
'''Wg pp g p

EPBé
«A

Je vou. drais

taate
tout savoir, Grand'-niè . re !

?
Mm

fait.

a Tempo
-»—

l

fcjfafe^Sl>a " .«»'•. ^ fc^Pf^ »-te—
fr f

j

p

3H 3B bAiHat» S ip=^
^fe ?

^ Rail, p Modérément anime (Jr88)

*r-ç

j> gi j> i^ p§f^^ i y l^PPTr E: *

Les vieux ra .. cou . tent que pourKa.ti Douiu . bra, on la trou _

I
M S¥Ç=s * £E=5 S=5
£?

P

35SS 3:

ORTI

0- -ë -9

m >—

"

i 1 j'i p p p p*r p p

±*
On ua vu en_trcr j'er. hou _ tie t-hez

h h u ïB^ ^
ve e morte a.pres ve près...

bte i
fari

»i

-À *

^Ŝ
f g

y y ?

2: 2"^— ~z;

«

&ÉS
û

fcl . le?

J* i~XH i
.J J ^gs # ^##

^fte=^
Lea vieux di . sent que non Mais ils di . sent que le

3

ïW^ Ëïiw^ «=**

T W F *'ft f^F g 'f f'f
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"xtr

-«•
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& J J.JU
poco creac. din

£P? frfrj—ft±Tr

p f
- 1 '

''''' ^
voile est res-té sur el . le tou . te lit nuit. que per.son . ne no.sa y tou.

@
W^fTTi
poco creac.

^&fS* ^^=?Ë ^

^ Rit

.

(*e cachant le visage) j
t H>s

m
Pas le

T l J* J* I J J> Jg^JSTr ^ zz

cher et qu'au ma - tin il a.vait dis pa . ru.

Rit accel. niùlto cresc.

m
Plus animé (J;100)

m=£
Poco rit. Tempo 1°

£====*

ÉÉ§

le! pas le voi _ lt P^^ 1Tr ^#=?
Plus animéC J =100)

P i ^J \zJl A S} Poeo rit.
Fais ton.fi-den . ce, ma

Tempo 1°

*£=* ^-^-1- T=£
?

à=± W
'*

gffi
Wi J

/*
j: ^ i>2

^ 0^—

»

ft#-JL M.H~ iILM-?-. -

fc*=

Poeo rit.

? j » » juJ>J).hJ'J'j t -1^35sTr
iï^

fil . le!

3

Ce . la te souJa.ge.ra .

feS =à

Quest-il ar.ri.vé là bas?

Poeo rit .

J,<-—T^'J_£S - * V ,

f \\
ST S W*

'B^
rf///<

.

a^j j ,^-j>j j a^rra
T̂T
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w^

Lent («1 = 66 )

joRall. a Tempo

1H?^=P=f=l=^^ P^£
Lejourpoiuta.it quand j'y fus,

t \jt tek± & fj g

les a _ lou

r?£
"' pp Rail.

trcm.mm=^m ssi ^3 ^3=#
te

I

p esprens. P

. bord il fai . sait noir dans la Cha . Je me suis a . ge.nouil .

p espr
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dK=
Un peu moins lent (J =72)^ m^u^si 5^m w&

¥
loi». et j'ai pri . e

TRINE
Un gros oi . seau s'est lt

^^
Bon! lu peu moins lent(J=72)

Il « ^ ]' wm3t ^^
. Ve quand je suis en . tre Il vo

à É is
r p p P^s^e

.lait ras des murs, en rond, tou . jours en

^=S ± t̂±- BS
Poco rit Tempo I°(J=66)



246

b J> j> Ji
>

et - te, sans dou. te .

-̂» w~

Ce n'est pas mé - chant.

gJHL^lH J
Bf

i^^

ORTI Animé un peu

JBE •'

»P P "P fc£ P P "p

yeux. Il fai . sait plus clair, je pouvais voir un

6 6

Tempo I°rJz66)

f
f

à
peu

TRINE

^^ Î^F^
» i

^"jn
Tempo I°(J ^66)

A .. lors tu l'as vue ? Coin . meut est

ISS£
!ft:

-g-fXf rTbTr f. ra^
^ «

.frv^
===== sasd ^
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ORTI

*
Très modéré (J =72)

^=M [ P ^ $ ^see=e
qjL^LP- 'H' l'T r

Elle est de-bout sur lau _ tel,

*">'*-

ElJe n'est pas gran_df.

— &

fe JgBlplg

M3?E=ÉÉ

bleu

r-*r^ p ëj^m^^
un peu ntùr . ei.

il
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igp^E j g P P^^
Elle a un grand cou . tenu.

1 g p o p p_
_ dans le mi .tan du

*«-

»cjr r^ïJO^^Ët
mfr

iS§ £B£qnMZ3si?

fc=fcs
doux

Pooo rit,
3

T % p 'l

J1 ^ g a g ^ ^tj^^
cœur et El - le sou . rit

ftfrfcflV7

dou _ ce _ inent coin . me si

Poco rit.

le cou

f

S5^!
(fp J

BPE y r
.* S ^

V- p

.3 3

3 3

a Tempo
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^ - }' J) J» J> JmiJ^ > J^Np
ere$c

:sF=rf

Se

Je n'a . vais plus la for . ce de me sau . ver,

HP *ki |^ lii

Si

p i^ g*MS
3E

rf p~m» »
•i^TT

-£ 'iff. ''f H: lr¥ r

o
\

jA lp- ,Jï llJVp'B | | p
III g

. lors j'ai re.couuaeii.ee à La pri

$UBUà
^ à*« ^M^EBP

Ji J^ i J»

r g t ?
p

pn Jl

p
i r p » J

"'^^m
Me . re qui est â ma . la _ de,

6 __«

Je pense à ma vi _ e qui est dure et

1*1 JTl JM pp jr?nmne**i^ ^
^=^ a àM m

espr.

i si"r » p p p p g p p p p 1 1 g OT
tris . te. Je pense au temps où j'é.tais tou.te pe . ti . te, Où le
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cresc. poco accel.

jpjrjiJ'iJi, ! ! | p
i 'r »

Rail. esjir.

pè.re ne me bat-tait pas en . co . rt Et voi

Rail.

Lent (J=60)

J> J> ÏJ Jj tUif i c p i j J^y^a»
là mon cœur qui mol _ lit. et je pieu - re,

1

je ne sais pas sur

3

M ?jgfe jrm uM- I
fla m* P7 ffiSsp p
[tf flé? pg gg
f 'f r
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C'eût é _ té bien fa

^m 3 cresc. 3

s

>fr-ffe£¥

mci . le. TRINE

Ê
Jni le.vé les

*Bt
Et puis Y

«f iS? /\mÀ /i-rf /-Gè z^Si ^£^5 /<£5 ^S^S
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T

USE ygg
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É P P *P

i>

"p*f p i P p Éi =É
yeux, il me se>n . blait

*

que tout tour. liait au . tour de moi.

ithim
créas.

ffW rtS
m s«

j\ rfàn. 3 .
Molto rail.

Jeu . ten . dais de uou .veau les

3

ai les de Toi . seau

.

t
a Tempo jj

i
q/

i yjif iï ^^
A-lors... AJors

TRINE p^^ Pi
EnJin!9gjy * ^3^-fllb'filn«gWiJWii

i»

^ ^
If*

V5+

eu JiJJi i* sTr

Nous y voi . là!
Rail.
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Très lent (J z 59)

ê
etm S mr r p p p p

té _ te. Sa cou . roii-iie

i
M*

cou - ron.ne noire.

A* là

a re.niu

§
?

ggH § t=

if

gggJË

ê
Rail.

feEE I^ P P P P ^^ ^
et le grand cou . teau dans son cœur a treui

h & Rail,
=W

S3± *

S2-
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.blé.
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m
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sf2-
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TRINE (douce

J

P^^
C est

J> J> J' J' w
il . ne gran _ de grâ . ce !

É
(Le soir tombe, Orti cache son visage sur les genoux de Trine ._ Long silence.)
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m w 4 "Si
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r
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TRINE
Lent (J ,68)

dolce

> g 1 g s f^
lot . te ne re.yoit que des

** ^^S i y »^=Ê £
coups,

f
fefc

et voi.là qu'un jour elle of . fre sa vi _ e. La
poco ^CTCSC.

m p 5y 7T

,-piT r-
^.-^ ag r^ ™"T

SS ^ f«
S

f T f f

fefc ^ J^
i

r
^j ^^itr-V^i^sTr

Vier . ge vient pren.dre son â me, sa pe.tite â _ me dans son manteau

T
èS 7^

El
ï

s^ * if jp g
fflsr̂f % §Pr

f (r f

Tr

bleu.

crcsc. Animez un peu par degré
H

rLp-% P
ELIe vo le tout droit

^m t ^ Jy

ta
M^Tiat

crenc.

É L h>4

au ciel et la

zss- i=±=

NisvŒ2
1 M

—

^gg &È
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Tr
t y j *p ^ /> Modéré (J =80)

Rit.

pla . ce sur sou trô . ne d'or

.

iffiS
..«H

Ie

^^& ? £gg
^

M*=Ç» sz ^fefef^tf

Tempo I» Poeo a poeo aeeel.

fou (
t |

i,V ii
|

i 1
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g ii

h
h

in | j hi \
^r=%Tr

El . le se ré-jou _ it d a. voir trou. vé pour u. ne fois une

Tr

Rit.

r^
a Tempo

^^Ëï mTr

es de tous les jou

^m
. lé

digi-

de tous les jours

a Tempo

Et cette â . me n'est plus le pau.vre

. r i

-

2*L £K^ ^
r
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a Ê^ëÉ
a Tempo

oau . te.ri _ot,

4
kï

C'est u. ne Sain- te qui pne.ra pour nous.

~7T
" a Tempo
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i

'ifim o»wzr

"nSx t

^ J
Se^r ',='

T ==

Un peu plus animé (Jz76)

fr

ORTI (éclatant)

Bail. y Très modéré (J=69)
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Modéré (J = 80) Rit.

SEEÉ

Tempo 1° C«k69)
<RUi' lève doucement les marna. Tout a coup elle sursaute.)

f y ^ ' r p

«
kàs

Tu crois,Grand' - mè re ?

3

P
â

p•ëT Pï E
i>

g

S
dim. if

S i

i

précipité a Tempo

g-^-Uj r* f

Qu'y a-t-il là -bas? TRINE

gnr~ ^-7
jij, I JJ>^

Ctf//e ** signe)

a Tempo
Rien Que veux - tu que ce soit?

C'était... comme un bruisse.ment

.

# «3fo.
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Modéré (J = 80) TRINE riàckemextj

%
ORTI CanxieuseJ

Animé (J -. 108)
cresc.

pTpp'ipp P'P^PÉS3E

*
Tu me laisjses tou.te seu.le? Non,

* r^l^JiJ^J^^^*=£
J i . rai a Te . ta.ble pour toi.Cl! Animé (J =108;

*#J - tfJ^tf^ fi

cresc.

ta A=*±
tf r T r

£jf_ *p g T^ln-J'
i t >

'

p
'r ^

non, je t'en pri _ e ! Jai peur! j'ai peur! grand' peur!

jq/V-fcpfy J
~^^ l stei gMi^ippji
ifc gl ^fe k

,/

ï
T
r /fi

* *

bi

^Kall. TRINE
Très modéré

fc *
j J'Ji J-

J> l -"JiJ'J » J»Ji i'jO''N « > "fr
Tu n'as pas be . soin da.voir peur. Tu nas rien fait de mal. Res.te,

m
~j-p= ap

i j* Lrin .
^^

P i
k-L

P
j» e*/r.

na—
fc* 5 bi #•
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,ïr pnzrrfoé 5S5
(Elle sort. Orli reste un moment accroupie sur elle-même.)

Anne ap.pel-le.ra peut - ê tre.

i

ti.

Tpm
~i±. A,,n ,>j-j

p
(Hm. PP

S*w ÉZB<

b?

(L'h rayon de lune entre par In fenêtre.)

Kit

ht=A

Modéré (J = 80)

(Orli saute sur ses pieds.) parlé

Él-p p '

C47/e t/« wer* l'alcôve et écoute. Elle regarde la statue de la Vierge.)

Kit. Lent(J = 66)
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/»P

ff
F=l tj ç : ^

1,3
^ \

9

z
I
9

son.«
Modérément auimé (J^lOO)
'Ty* entend chanter dans le lointain.)

«SE^g
*$

Sur la col

m
Lh. TES.

ÉÉi
Sur 1a c Ol

mm
Sur la col

BAS.m a
H
Modérément auimé (J - 100)

* Jli
Sur la . col

W^£ êiH ê

i
a

li _ ne ron - de Tourne un mou . lin jo . li

.

Moud - t-il fa

m=m J i
ji J' j

• »

p^m
li . ne ron . de Tourne un mou . lin jo.li. Moud - t-il fii

P
•'

r r if f r
'p^£

. li . ne ron _ de Tourne un mou . lin jo . li .. Moud - t-il fii



262

tfft P É É
. ri . ne blon . de ?

^m
a r r

Cœur, mon cœur, tu es pris

.

ÉËÉ

Et ses longs

ri _ ne hlon . de? Cœur, mon cœur, tu es pris.

pHÉg m
Et ses longs

Ê f—f-^
ri . ne blon . de ? Cœur, mon cœur,

< —(•

tu es pris

.

m
Et ses long.--

r r r^Mp$=¥ &
ri - ne blon . de? Cœur, mon cœur, tu es pris. Et ses longs

)Ak 4

r" P i
EP¥f=*f=#

br.'squi vi _ rent Dan . sent 1; i ron de de Humour.

£

de de

y # —w—
renl ron de Humour

âU
bras qui vi Dan . sent lam mr^H-H—r-

brasqui vi . rent Dan _ sent Ha ron

^|fe^
de Humour.

É^ P^ ^ sr
bras qui vi . rent Dan . sent la ron de de l'a.mour.

M
ïspHTfpippjl
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Ma
molto cre.sc-f^^P \

>
\

> I .
Il i '

"
!' t' I£

Les voi . là ((ui chaii . tent ! Non, non! pas mainte . uaiitl pasinain-U-t
a TeilipO (Inquiète, elle marche à travers la chambre. Klte prend la couronne, la met sur ta tête; elle

Agité (J = i32)
s'arrête et pense; puis elle court vers la statue de ta Madone, se Jette à genoux et joint les mains )

2^
ORTI (avec ferveur) Animé (J =100) 3

fcfe
r r î> J'

rrenc.

r
>J' J» 1m r *'

r r
ri

M.m e, niais ne niap pel . le pas en . co re! Main . te

i-

ifeB XTF3 JjJwt

?
PffF5

î.

I

:

J__Z*
*==* P ïP
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Molto rail.

Très modéré (J = 69)

E^^Ng
cresc.

m £ ^N^
ris la Mè . re sans moi! Si tu neveux pus, patiente un peu! Tu as pour

fct-A^r^
S ^S b-i

p espr.
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dim.

S mmm i g
« ' fc£

Hall.

iJ^/Ati/
et c'est à l'au . tuin . ne qu'il parti. ru soi.

8 _« _6 * _«

a Tempo

+- J> jjgjÊ

lui rien ne me fera

i--, -»-^
pp

M.

^-ki*^7^w

$om É
cre*t? //ofo accel.

P P fi P
joie. là haut dans ton pa - ra . dis.

^J cresv ed accel.

° EEtzjirJr-J- | | J» Ê r m p
Mon _tre moi que tu m'en . tends

3

Fai moi en . tore un
•y

p subito cresv ed accel. 3 £&
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ÉÉ
vresv.

~.f ? S
gne Vier

P r P m i

ge bonne et puis . san te, ex_au_re

Modérément animé (J^lOO)

(Elle surmute en regardant un cuix nombre.)

Même mouvî .

furrr **

ORTI

1.S^S -* eèeee ^ 4 E

Comme c es! noir, là ! Le voi _ le! le voi . le ! Non,

1 £jl lit! .«h
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Modéré (J ; 80)

JI-L-UJ.J.J . U
Kall.

j" » 1,-h J^ JV] i'p

p
t =y

jp

non! Pi.tié pour moi! Sois bon. ne! Fais moi le si.gne! J\tt-

m m tte=dw^
7:,

n J1* J**
1

j^

Kall.

té Ira

pw=

I»* !>?:

Leut (Jr66)

gJ31O

. tends

#
ANNE (de l'aleàve) p

£ ^
Leilt (J =€6)

m^gfa^s***
i

to# * i

Or .

m T r~l"
ji.jWjpditaL-^F^»

i>/>

É§
s

1 "

'a:»;; Wf* 'i^JWUJ
i>i»
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5 ;

Même mouvtS ^
Animez un peu

ORTI (taule sur ses /lieds.) p
& ^^EÉ ï

Oui, Mè.re,

lUif-i 3r

I
6

p p y v r r

s

>f.

. ti, es- tu là?

Même mouvt

Es-tu 1«* fil.let . te?

ri 5 -^=1
ï
^3 S i

Animez un peu
3 :-&

\ 1

sempre pp
W=ï ,Z*\
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a Tempo

_M_ ? J» JjtJ^^- p p p hp
p p

J
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Il y a longtemps que je n'a . vais si bien dor . mi.

a Tempo

a i
±L -i.

P
^^ *a

F tff fî5

MWf a ' « a

'0/7i s'a/iprocke de l'alcôve, les yeux toiijourt

fixés sur la Madone.)

IF

Légèrement animé (J^lOO)

mE£ pp^pg g
I

* M P
Or . ti, j'ai fait un beau rê ve. È . cou-te

W ^fciz^^s^s i *2 "
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Plus auimé(J = 112)

f à

Je vous é . cou.te Me . re .

» » Ji Ji A I Ji Jwi

moi !

Poeo rit.

Jetais al - lée au pré

Plus animé (J =112)

msMU Ê^m ip^ip ^% ^mm
SU ^ irJl

r -f

u
»~r

poco crexc.

rrr- j bn se »s
p

w-e
f 3

ï

tfr-J^J^JUULg ^ ?ÉE3E ^^
— où nous séchons le lin . ge, je vois par ter. re des piè.ces de

imÉm ^m ± NB m^ppr f 0—0-
f

l jS3S
'& 1 \>à hJTw p =p= f=

mfctc=* @£
toi le, blan . c-hes comme neige en longues ran . gé.es.

*fcm\i yj-j s
iirrTj llftj ly.fii ^s

F w—w

K5^ :S
dim.
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les en peu . salit: à qui est ce lin . ge'
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t^r-rj =gs £
A.lor tu ne veux pas?

m.g.

û& J i Jœ& p
Ï22=P^P P ' 'P fpJl—p-rafl'w.

i
<ggSE

BÎ b* j>

*

TUA (dehors- un chante.

Orti ouvre la fenêtre .)

Modéré (J= 80)
rall.~-^z==~ a tempo

Quand le^

-77

fil

Modéré («1.80;

' à la brune, à la

rail. a tempo

££m wTi

K

Mi

E
bru . ne, Quand les fil

—=—~ rail.

^^
les vont

a tempo

par 1h nuit sans

w F
=fc S

par la nuitbru _ ne, Quand les fil

— — rail.'

les vont

a tempo
sans

bru . ne, Quand les fil les_ vont par la nuii

î!
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Modéré (J =80)
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el . le qu'il faut pren . dre et non moi,

INDRIK (ouvre la porte avec précaution.) PP
g » a

te!

Modérément animé (J =100) Hé

ÉÉ ftp

»•• M«±
i>i>

fefeî

^/»

*oJ r

_»_»_ =ï
œ-

CsJ

==^TT

È
(Orti tend l'oreille et rentre dans l'ombre. Il entre doucement dans la chambre, va jusqu'à l'escalier conduisant en

haut)

* U h h I
J i

- w
Ê

Es-tu là?là! Pat, pst !

^ éeI
&L
il ^?

pj
J>j i

«

#*

^
*Fî

Légèrement animé (eJ =58)
(toujours a mi voix)

t,. . jg t|f-^=€r dfeÈ £EÈ 3:

£
Mad.da! Mad - da

!

Es -tu là haut?

W m Mm MJJ - *^m
sempre pp

Ç3E&

3 f rff - 3&
w s



m
Hodéré(J =80 )

273

M • iili- 1-«- iim-ii t aiiiiin

OKTI If'ava'/r'tHtl

-ÊF=i

i i 1 1 1 «

(J-10U)

i t y S>tfn&^(Ji s't/t retourne vers la porte.)
Inclrik !

Per.soit.ue...

Modéré( J=80)

i g ljg=^

Modérément animé
,(Jz 100;

é=imÏELLX P PfPP

â5^: ^ S^ | \f g

I
embarrasse- >

H\< l
» i Bj * v iiJ'i i t ^ J>|'t » 'P ?

Tieus l le Sau.te.riot !

i ^m
Éh bien...

J
Bon. soir! que fais - tu?

fefeèWm ^h=^ m
p*f "Fcd^

a
m

f=
tr=?

ORTI Rail.

^-UfrfJ l'T % p^ a Tempo (.Stle/tce embarrassé

)

P
C'est Madda que tu cherches?

(gène )

t t ^.^7^3
i^ p p P

Hall a Tempo
Mais oui.. Qui veux tu que ce



280

t~ i ë
Et

^PP
4q

Kall.

"p p p
g=ÉSp

a Tempo

moi

Ji
1»

j É= J»

r?

qui croy . aïs que e'e. tait moi que tu cher, chais .

tJ j^
f

P^ *

j .

tjr-i
-^fV

pïp
/
lé

*F

F#
ë

u^r^

É
i»

fe J» J- é

Vu peu plus modéré
(J;92J

r * é
£

Pourtant. Tu îrîa.vais dit hi . er...

PP

£ ^d*
^Sr

p

mÈÈ i,

,

j
r^r?j

INDRIK

£
a Tempo

É J J^i i t ¥ P PP
Hi . er... hi - er...

Poeo rit.

c'é . tait pé_le . ri

3

Pli m^ p^f ¥îFW"fr-jf
.. y »

E r

aW 3 sfej

Pr TT -t-f r—r ïf

Kit.

SUfe^P^ î e

I1H _ ge! Il s'y pas.se bien des cho . ses...

3 o 3

Molto rail.
3

ff3 m>jTB ^3_1 j-jtoj"3EUiP^3 P f
ii

Cj=f pr=f
en

molto crese.

f̂e
T r

—

*gf
^

E



281

a Tempo
ORTI

Animez
cresc.

Kall.

Ms—

f

«s»
Animé(J = 108>

gg-"?—ft

rap . pel _ le toi !

INDRIK U g^PMV'g » ; j *F v

Rail.

Mon DieuL

Animé (J ;108)

nous a .vous

M m ÊSfctS
r p p p p i mp?

et puis.
F

je t'ai doii.né leseu du bon temps en. sem . ble tous les deux

I
I* =Esi HÉHÉ?

~^^"

H..
ga*

cresc. ed accel
tf» '

if

3: i H:
#= f

$
P

«t
i
per . les.

Très animé ( J = 144 ; »
É=ÉZ

En- fii

Très anime
que veux - tu ? Madjda, et

W if=»f
3^ feÈ

~j

fe£
^
g

É

-J

—

j-



282

*fe

PPÈ ^
moi. Nous soin - mes de nou . veau dat- - cord.

P^N^i-

î
r

±=^±
T
cresc.

i^^-
m

$
^B#

2^1

O1

^

molto creno.

È
ORTI (pas/nullement) /
ls È

In

Animé ( J .108
) ^

fl
' ' .1= i

i

i p e
p I i ^p

drik, In _ drik! Eii- core un soir je t'en

cresc.



*83

j^^V;' «ail. a Tempo rai

u len

einme.ne mon

tan

A.pres je me re.si.giie.

lUS i isst
do Modéré

w r m f^ m
p cresc.

mu
fXJf

y—-g

r

É1

Animé (J ; 108)

te S
. rai à tout.

tt
ce que tu vou.dras.

\XVRIK< brutalement)

r j p ^ l y -r'ifl te^pB t .f j fi

liais
Kit.

Non! non! et non! Tout ça ne sert à

Animé (J . 108)

r

a^
in
r
:z2:

P

I:

TCW
—9

e
i
ri»

j-
Fl

E
? :

jtej S 1fB

*
£ »t «ni

3^

*MïLiF-^J>i.J ^V j g ll
^^Él *

rien! Mad.da va des _ cendre.

3 .

Bon . soir!

^iRhfegjjÉ
a t 1 r j

^^ . > r

§ffi
?» B» ^m



284
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